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La commémoration de l'événement de La Barrière à St-Norbert, le mercredi 12 août. On 
remarque, sur cette photo, quelques-uns des invités. A l'avant-plan, MM. Jack Willis, prési- 
dent de la Corporation Métropolitaine de Winnipeg, et M. George Richardson, gouverneur 
adjoint de la Compagnie de la Baie d'Hudson; à l'arrière-plan, dans l'ordre habituel, Mmes 
Henri Lane, du Conseil de la Société Historique de St-Boniface, Ida Carrière, de l'Union Na- 


tionale Métisse et la famille Georges Forest. 


EL 


LAURIER 


2 / LA LIBERTE ET LE PATRIOTE, mercredi 19 août 1970 


M. et Mme Arsène Therrien 
ont fête 50 ans 
de vie conjugale 


Le samedi 11 juillet, M, et 
Mme Arsêne Therrien célés 
braient le 50e anniversaire 
de leur mariage, 


La fête débutait par une 
messe célébrée en l'égli= 
se paroissiale, à 4h 30 de 
l'après-midi, Le souper fut 
servi en la salle du village 
où tous les enfants ainsi 
qu'un nombre imposant de 
parents et amis étaient pré- 
sents, Une agréable soirée 
suivit, Les jubilaires res 
çurent plusieurs cadeaux et 
un bon nombre de personnes 
vinrent, au cours de la veil= 
lée, offrir leurs voeurx â ces 
vaillants citoyens, 


Médecins 


DR G. LETIENNE 


Maladies des yeux 
Examens de la vue 


702, édifice Boyd 
Téléphone: 943-4369 


Dr Horry Hershfield 
Médecin-Chirurgien 
Téléphones: Bur, 942-7012 

Rés. 592-4995 


215, édifice Curry 
233, av. Portage, Winnipeg 1 


Églises 

où 

“La Liberte et 
Le Patriote” 
est en vente : 


Sacré-Coeur 
Winnipeg, Man. 


Saints-Martyrs 
St-Boniface, Man, 


Précieux-Sang 
St-Boniface, Man. 


Saint-Charles 
St-Charles, Man, 


Saint-Norbert 
St-Norbert, Man. 


Saint-Emile 
St-Vital, Man, 


e 
Saint-Eugène 
St-Vital, Man. 

e 


Saint-Laurent 
Thompson, Man. 


e 
Saint-Jean-Baptiste 
Rogina, Sask, 

e 


Saints-Martyrs, 
Saskatoon, Sask. 
(] 


Notre-Dame 
Alberni, C.-B, 


[] 
Chapelle Base d'aviation 
Winnipeg, Man. 

e 


Chapelle Base d'aviation 
Gimli, Men, 


M.etMme Arséne Ther= 
rien désirent exprimer à 
leurs nombreux amis leur 
vive gratitude pour leurs 
nombreuses marques d'a 
mitié, 


DEPART 


M, et Mme René Boisvert 
et leur famille ont quitté la 
paroisse pour aller demeu= 
rer à Brandon où M, Bois= 
vert travaille depuis quel 
que temps, Tous leur souhai= 
tent bonheur et succès en 
leur nouvelle demeure, 


DÉMOLITION 
DU CLOCHER 


Le progrès quelques fois 
demande un sacrifice .. et 
c'est avec regret que les 
paroissiens ont vu démolir 
le clocher de la vieille é- 
glise, Solide, bien que brane 
lant, {1 tenait bon depuis près 
de 50 ans, Cependant, que 
tous se consolent, car la 
croix qui, depuis tant d’ane 
none À 


Avocats et Notaires 


Jacques-E. Roy 
B.A., LL.B, 
AVOCAT ET NOTAIRE 
557, chemin Ste-Marie 
St-Vital, Mon. 
Tél: 247-3964 


Laurier Régnier 
AVOCAT ET NOTAIRE 
304, édifice Avenue 
265, evonue Portege, Winnipeg 1 
Buroeu: tél: 942-3924 


Eggum & Dynna 
AVOCATS ET NOTAIRES 
108, Toronto Deminion Bank Bidg.. 
Prince-Albert, Seshetchewen 


Téléphone: 763-7441 
J. M. Cuelenaere, Q.C. (1910-1967) 
K Eooum, BA. LL.B 


D. M. Dynna, B.Com., LL.B, 


SIMONOT & PINEL 
AVOCATS — NOTAIRES 
App. 101, Professionel Bldg. 
Prince-Albert, Sesk. 
Tél: 764-0633 


MARCOUX, DUREAULT, 
BETOURNAY. TEFFAINE 


ET MONNIN 
AVOCATS ET NOTAIRES 
500 Childs Bldg 
221, Avenue Portage 
Winnipeg 2, Manitoba 


Zone 204, Téléphone: 942-0038 
Grafton, Dowhan, 
Muldoon, Lafrenière, 


Roy ot Walsh 
AVOCATS ET NOTAIRES 


304 Montre! Trust Building 
213, evenue Notre-Dame 
Winaipeg 1, Men. 
Téliphone: 942-3135 


François Avanthay, 
LL.B,. 


AVOCAT ËT NOTAIRE 
Suite 1 — 147, boul. Provencher 
St-Bouface, Men. 
Téléphone: 233-5029 


messes] 


nées, dominait le village et 
les foyers remplacera la 
croix de bois au carrefour 
des chemins à l'entrée du 


village, 


Un nouvel 
ensemble 


commercial 


Le Lakeview Development 
Ltd, de Winnipeg a annoncé 
cette semaine les plans d’un 
ensemble commercial au 
coût de $26 millions quisera 
construit au centre-ville, 


Ce centre aura un hôtel de 
400 chambres, un immeuble 
résidentiel, et un stationne= 
ment souterrain, On y trous 
vera aussi un salon de thé 
et un jardin japonais finan= 
cés conjointement par les 
gouvernement: japonais, 
provincial et métropoi!‘aln, 


DENTISTES 


Dr A.-E. Bourgeois 


DENTISTE 

344, rue Marion, $t-Bonifece 
Téléphone: 247-4548 

Dr Edouard-G. Jarjour 


DENTISTE 


301, chemin Ste-Merie 
St-Bonifoce, Men. 


Téléphone: 233-2111 


DENTISTE 
Téléphone: 943-2023 
413, édifice Boyd 
388, ovenue Portage, Winnipeg 


Dr André-$. Lachance 
DENTISTE 


118, rue Horace 
Téléphone: 233-7726 


D: E.-J, Gaudet 
DENTISTE 


Chambre 210 Mitchell Block 
Île rue est 
Prince-Albert Saskatchewan 
Téléphone: 763-7815 
ms 


Dr A.-C. Laurin 


DENTISTE 
Téléphone: 233-2850 


141, boul, Provencher 
ST-BONIFACE, MAN. 


Successeur du Dr Jecob 
situé au-dessus du 


MAGASIN METROPOLITAIN 
angle Portage at Certten 
Téléphone: 942-8531 
Moures da burenu: 
9h à 6h tous les jours 
Fermé toute la journée le samedi 


Dr J.-0. Joyal 


Dans l'organisation du 
club. 4-H, c'est en été, le 
temps de récompenser plu= 
tôt que de travailler et cette 
année, plusieurs des mem= 
bres ont été favorisés, Lu 
cille Lecoq fut choisie re 
présentante des membres de 
la région pour aller, avec 
d'autres membres de 4-H de 
diverses parties de la pro= 
vince et des représentants 
d'autres organisations de 
jeunes, rencontrer la famille 
royale à Clear Lake le 12 
juillet, Elle choisit comme 
compagne, Mariette Bosc, 
Ces demoiselles prirent le 
dfner avec la reine, le prince 
Philippe et le prince Char= 
les, La princesse Anne les 
rejoignit plus tard, Unagré= 
able après-midi termina 
leur journée, 


Notre-Dame-de-Lourdes 
PLUSIEURS MEMBRES DU CLUB 4H 


ONT REÇU DES RÉCOMPENSES 


Cette année, plusieurs 
membres furent choisis pour 
assister au camp 4-H à Kil= 
larney, Parmi ces membres 
les demoiselles qui se méri« 
tèrent ces vacances furent 
Denise Delaquis, Michèle et 
Diane Meyer et Nicole Dero= 
che; les garçons, Richard 
Muller et Guy Le Moulec, 


Rachel Bosc, qui fut gas 


gnante, classe junior, au 
concours  oratoire du dis= 
trict, avec son discours 


“ The history of Rock'n 
Roll’’, fut invitée à présene 
ter son discours au festival 
soleil d’Altona, Elle donnera 
son discours à la radio le 
samedi 26 septembre, à mi- 
di, au poste CFAM, 950 au 
cadran, 

Une des directrices, Mme 


Le Néal, a aussi reçu uneré- 
compense parce qu'elle fais 
sait partie d’un groupe de dis 
recteurs et directrices qui, 
ayant aidé au club 4-H pour 
plusieurs années, fut invité 
à visiter la province avec 
le ‘Know Manitoba Better 
Tour'’, Le groupe visite des 
endroits tels que l'Universis 
té de Manitoba, le centre du 
centenaire, Altona, Winkler, 
Morden, PinawWa, Lower Fort 
Garry, Reinland, Ste-Agas 
the et Whiteshell, 


Profitons de cette occas 
sion pour remercier sincè- 
rement, au nom de tous les 
membres, tous ceux et cel 
les qui se sont tant dévoués 
pour le club 4 H de N,D,des 
Lourdes, 


M. ET MME ARTHUR VERMETTE 


VISITENT L’EXPO' D'OSAKA 


M, et Mme Arthur Vermet= 
te visitent l'Expo d'Osaka, 

Le désir de M, et Mme 
Arthur Vermette de visiter 
l'Expo d’Osaka, après avoir 
vu celle de ‘Terre deshom= 
mes!’ en 1967, fut enfin réas= 
lisé lorsque ces derniers 
embarquêrent dans un avion 
à réaction pour entreprendre 
un voyage de plus de 6,000 
milles à une hauteur de près 
de 31,000 pieds, 


Ce qui a le plus cttiré 
l'attention de ces visiteurs à 
leur arrivée à Tokyo, fut la 
foule incroyable circulant 
dans les rues, puisque la po= 
pulation de cette capitale est 
de 12 millions, Ils ont pour= 
tant joui de la propreté, du 
goût artistique, de l'honnê- 
teté et de la délicatesse de 
ce peuple, Ils ont su aussi 
apprécié les mets etles vins 
délicieux, mails surtout quel= 
ques pièces théâtrales si 
bien rendues, 


Après avoir visité les 
merveilles de nombreux en= 
droits, sous la direction 6» 
clairée d’un guide, M, et 


Mme  Vermette arrivaient 
enfin à l'endroit de leur rê= 


ve, Osaka (population de 3 
millions d'habitants) pour 


OPTOMÉTRISTES 


R. J. Stanners 
OPTOMETRISTE 
EXAMEN DE LA VUE 
Téléphone: 233-2850 


141, boul, Provencher 
ST-BONIFACE, MAN, 


EXAMEN DE LA VUE 
James Shaen Ltd, 


M. N. Lecker, optométriste 


de étoge, éditice Murtig 
164, evenue Portege 
Tél: 943-6628 


nhleman 


Optométristes 
Examen de la vue 
Lunettes ajustées 


ms pete 


WinnTPeS 


Tééphonu 
942-2496 


la visite de 1’Expo, où le Ca- 
nada compte à lui seul quas 
tre pavillons, 


Le pavillon du Québec 
ressemble à un prisme gés= 
ant et reflète le style et 
l'architecture du Québec, 


La Colombie-Britannique 
a construit son pavillon en 
bois d'épinette de sa propre 
province, Au sous-s0l se 
trouve l'exposition de ses 
ressources naturelles, 


Le pavillon de l'Ontario, 
construit en tuyaux d'acier, 
présente les chutes Niagara 
qui semblent naturelles, 

En plus des pavillons de 
ces trois provinces, le Ca» 
nada possède son propre pas 
villon, de 33,000 miroirs qui 
donnent l'impression d’une 
pyramide ouverte, 

C'ast en visitant ces pas 
villons canadiens que M, et 
Mme Vermette ont eu la joie 
de rencontrer un membre de 
la Police Montée, M, Luc 
Legal originaire deSt=Adol= 
phe, paroisse d'environ 25 
milles de la leur, 


Au pavillon des Etats-U= 
nis, la foule est surtout at 
tirée par la ‘Capsule Apol= 
lo!’ qui rapporta une roche 
de la lune et qui peut être 
vue dans un microscope, 


La Tour du Soleil indique 
le thème de l'expo: ‘‘Le 
Progrès et l'Harmonie,' 


Après avoir visité quelque 
60 pavillons, M, et Mme 
Vermette dirent‘‘Soyonara’” 
au Japon pour continuer à 
visiter d'autres endroits à 
l'extérieur de ce pays, ain 
si que des parents, amis et 


connaissances, surtout pars 
mi les missionnaires, 


M, et Mme Vermette fi 
rent un arrêt à Vancouver 
pour y visiter leur fille, Dis 
ane, qui donne des leçons de 
violon et de danse en ceten- 
droit, puis rentrêrentensui= 
te au foyer enchantés de leur 
magnifique voyage mais heu- 
reux d’être de retour chez 
eux sans qu'aucun incident 
fâcheux ne leur soit arrivé, 


Voici les noms des jeunes qui représenteront le Manitoba au 
Colloque de Katiwavik: MM. Yves Lord, Robert Landry, 
Marc Monnin, Pierre de Margerie, Marcel Joyal, Raymond 
Gauthier, Jackie Fillion et Mile Flore Campagne. 


Un humoriste a dit que la 
démocratie était le meilleur 
régime qui fut pour autant 
que soient remplies deux 
conditions qui, ajoutait-1il, ne 
le sont jamais: à savoir que 
la population soit honnête et 
intelligente, Cette trop cru= 
elle constatation est exagé= 
rée, bien sûr, Mais il serait 
llusoire, d'autre part, d'es= 
pérer qu'une société humai= 
ne puisse un jour être par= 
faite, S'il faut rechercher 
cette perfection sans relâ= 


che, 11 faut aussi se rendre 
compte que tout régime, quel 
qu'il soit, ne sera jamais 
rien d'autre que le reflet de 
nos propres imperfections, 
ll en est des structures 
comme de toutes les créas 
tions humaines, elles ne Va= 
lent que ce que valent ceux 
qui les utilisent, 


Extrait du Bulletin de la 
B,C,.N, 
juin 1970, 


D 


FOREST, GUÉNETTE ET CIE, COMPTABLES AGRÉÉS 
ÉDIFICE CKSB, 607, RUE LANGEVIN, ST-BONIFACE 


TÉLÉPHONE : 947-1671 


Sp 


Desjardins démissionne sous peu: 


abandonnera:t-il la politique? 


Une profonde stupéfaction 
s'abattit sur l’Assemblée 16- 
gislative manitobaine mer= 
credi dernier, M, Laurent 
Desjardins, député libéral 
démocrate de St-Boniface, 
venait d'annoncer qu’il dé 
missionnerait après la ses= 
sion, Abasourdis, les dépu= 
dés de tous les partis ou 
bliérent pour un moment les 
trois dernières semaines de 
débats orageux et d'attaques 
virulentes qui entourêrent le 
projet de loi sur l’assurans 
ce-automobile, 


Maintenant que la session 
est terminée, plusieurs se 
demandent si M, Desjardins 
va donner suite à sa décie 
sion, Le premier ministre 
Ed Schreyer lui-même a 
souhaité publiquement que le 
député de St-Boniface re 
rense à son affaire, 

Dans une interview accor= 
dée À La Liberté etle Patri= 
ote, M, Desjardins a affirmé 
que, depuis mercredi der- 
nier, on le presse de toutes 
parts de revenir sur sa dé- 
cision, Mais cela ne semble 
pas l’amener à changer d'1= 
dées, 

‘‘Je ne regrette pas d'a» 
voir annoncé cette déci- 
sion,'' a déclaré M, Des: 
jardins, 


I croit ‘‘sage”’ dans les 
circonstances, de permettre 
aux électeurs de St-Bonifa= 
ce de choisir leur représen 
tant, ‘‘Parfois, je me de 
mande si je représente vrai 
ment la population de St= 
Boniface!’ a=t-i] remarqué, 
Ayant été élu comme dépu= 
té libéral mais ayant ap= 
puyé le gouvernementSchre- 
yer dans presque tous ses 
programmes, M, Desjardins 
en est venu à douter s'il 
a encore le mandat de ses 
électeurs, 


“On m'a dit que j'étais 
un Judas, que j'avais laissé 
les Libéraux, Je n'ai jamais 
pensé abandonner la cause 


BOISSONS 
ALCOOLIQUES 


Au début de mal, 1970 les 
stocks de spiritueux et d’al= 
cool éthylique en cours de 
fabrication au Canada és 
taient de 187,850,205 gallons 
preuve et ceux de produits 
finis de propre fabrication, 
de 27,305,869 gallons preu= 
ve, À la fin du mois, les 
stocks de produits en cours 
de fabrication étaient de 
189,744,263 gallons preuve 
et ceux de produits finis, de 
21,685,262 gallons preuve, 


Area temmidi 


9h: Messe lue à la grotte 


du libéralisme, d'affirmer 
M, Desjardins, Je ne suis 
pas membre du parti néo= 
démocrate’, at-il ajouté, 


Mais dans la situation ace 
tuelle, où 11 détient la bas 
lance du pouvoir, M, Des= 
jardins trouve sa position 
presque intenable, ‘J'ai 
beau me dire que c'est seu 
lement un vote, c'est diffici= 
le de ne pas en voir l'im- 
portance,,, Quand on dit que 
tout l'avenir (repose sur 
soi), surtout dans une ques- 
tion comme celle-là (l’éta- 
blissement d’une corpora= 
tion d'Etat pour l'assuran= 
ce automobile), cela fait 
peur..." 


Rappelant comment, au 
cours des derniers mois {1 
avait perdu contact avec ses 
électeurs, M, Desjardins a 
ajouté: ‘La population deSt- 
Boniface doit bien se deman= 
der ce qui se passe, Je crois 
que si l’on peut éviter une 
élection générale sur cette 
question (l'assurance=auto= 
mobile), ce serait une bon 
ne chose, '’ 


Le député de St-Boniface 
est donc d'avis qu'une élec= 
tion partielle dans St-Boni= 
face serait une épreuve de 
force pour le gouvernement 
actuel: si les néo-démocra= 
tes remportent le siège, ce 
serait un vote en faveur de 
leur politique en matière 


EE 
STE-AGATHE 


MALADE 
On est heureux d’appren= 
dre que M, Edmour Fontaine 
est de retour à son domicile 
après un séjour de trois se 
maines à l'hôpital général 
St-Boniface, 


LORETTE 


25e ANNIVERSAIRE 


Félicitations et mellleurs 
voeux à MM, et Mmes Aurès 
le Ross et Joseph Cournoyer 
qui ont fêté leur 25e anniver= 
saire de mariage, à la salle 
paroisiale de Lorette, où un 
grand nombre de personnes 
se sont unies à la famille 
pour la célébration de cette 
tête, 


RETRAITE 


Quelque 40 religieuses, 
dont les soeurs deSt-Joseph 
de St-Hyacinthe, de Lorette, 
du St-Sauveur et de Jésus 


11h: Messe chantée à la grotte 


Confessions sur les lioux 


d'assurance = automobile; 
mais si un autre candidat 
qui l'emporte, le gouverne 
ment serait ‘peut-être’! o= 
bligé d’en appeler au peuple, 

‘Peut-être’, car M, Des= 
jardins songerait sérieuse 
ment À se porter candidat 
‘‘{ndépendant’’, et {1 n'éloi= 
gne pas non plus la possible 
lité de pouvoir l'emporter, 
“C'est une chance à pren= 
dre, dit-il, Bien des gens 
veulent que je reste,,, mais 
c'est presque impossible, 
J'ai dit ce que je croyais 
(quand il a annoncé sa dé 
mission), Je n'ai pas dit ce= 
la pour (faire) les manchet= 
tes, Il était impossible de 
tenir, surtout avec la pres= 
sion (des derniers temps), 
C'était à en devenir fou!’ 


‘Mais il est bien possi- 
ble que je démissionne pour 
me représenter! Ce serait 
peut-être une campagne très 
pénible,’ 


M. Desjardins ne doute 
pas que tous les partis se 
feront une lutte acharnée, 
ll est fort possible, selon 
lui, que les Conservateurs 
et les Libéraux s'unissent 
pour ne présenter qu'un seul 
candidat, 11 prévoit, d'autre 
part, que les sociétés d’as= 
surance dépenseront des 
sommes considérables pour 
renverser le candidat néos 
démocrate, 


Marie ont suivi les exercices 
d’une retraite prêchée par le 
Père Champagne, du très 
Saint-Sacrement, 


a 
COMMERCE 


On estime que du ler jan= 
vier au 31 mai 1970 la va= 
leur des ventes d’instru- 
ments et d'outillage agrico= 
les (y compris les pièces de 


rechange) était de $89,081,. 
000, soit 26,7% de moins 
qu’en 1969 ($121,513,000), et 
que la valeur des pièces de 
$23,972,000 ($26,28i,000 en 
1969’, Pendant les cinq pre= 
miers mois de 1970 onaven= 
du 5,443 tracteurs sur roues 
contre 7,740 pendant la pé- 
riode correspondante de 
1969, 
0 0 0 

En juin 1970, la produc= 
tion de cigares a été de 
39,446 milliers, Les stocks 
du début du mois étaient de 
84,627 milliers et de 73,713 
milliers À la fin du mois, 
La répartition des ventes a 
été: sur le maché intérieur, 
49,812 milliers; des entre 
pôts, pour les magasins de 
navires (y compris les am= 
bassades), 221 milliers; des 
entrepôts, pour l'exporta= 
tion,327 milliers, 


Quant aux motifs qui l'ont 
poussé À annoncer sa démis= 
sion prochaine, M, Desjar- 
dins a expliqué qu'il a pris 
cette décision à la suite d’un 
ensemble de circonstances, 
‘“‘Les appels téléphoniques et 
les menaces ’’dont lui et sa 
famille ont été l’objet n’ont 
été que la goutte d'eau qui 
a fait déborder le verre, 
La ‘‘pressiun des derniers 
mois'’, les attitudes extré 
mistes de certains membres 
du parti néo-dé mocrate, l’é- 
norme responsabilité d'être 
seul à assurer la balance du 
pouvoir, voilà les véritables 
raisons qui l’ont poussé à 
prendre sa décision, 


M, Desjardins ne veut pas 
‘evenir en arrière: ‘Bien 
difficille pour moi de chan« 
ger, Quand on annonce quel= 
que chose, on devrait être 
prêt à en subir les consé- 
quences,..Donc, il est im 
possible de reculer!’ 


M. Desjardins n'a voulu 
rien annoncer au sujet de la 


date de sa démission, ‘‘J'ai 
dit que ce serait quelque 


M. Laurent Desjardins 


temps après la session,’ 
s'est-il contenté de répé- 
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ter, D'ici là, il se propose 
de terminer plusieurs des 
besognes entreprises par le 
Secrétariat des relations 
culturelles fédérales = pro= 
vinciales, dont le congrès de 
la mosaïque culturelle ma 
nitobaine qui doit se tenir À 
l'automne, 


Interrogé sur les points 
saillants de la dernière ses= 
sion, M, Desjardins éclata 
1e rire: ‘‘Le bi1156, Voyons 
Puis se ravisant, {1 ajouta: 
‘11 y a aussi le bill 13 sur 
les langues ofticielles’”, 


Se présentera-t-il vrai 
ment aux élections partielles 
qui suivront sa démission? 
M, Desjardins y songe s6- 
rieusement, Il y verrait une 
façon de faire entériner par 
l'opinion publique la posi 
tion qu’il a adoptée, au cours 
de la dernière année, à l'en= 
droit du gouvernement néo= 
démocrate, ‘'C'est une pos= * 
sibilité”', a t-11 répété sou= 
vent au cours de l'interview, 


VOYAGE ÉCHANGE 
À WILLOW-BUNCH 


Dix jeunes de Willow 
Bunch, etdest-Victor, Miles 
Aline Campagne, Cécile Du= 
rand, Doraine Bruneau, Do= 
raine Fiset, Alice Lanole, 
Bernadette Lalonde, Claude 
Granger, Louis Bourgeois, 
Claude Ducharme et Paul 
Bissonnette ainsi que des 
jeunes de Gravelbourg, Co 
lette Beauchesne, Denise 
Hamon, Claudette Marchand, 
Thérêse Verville, Paul Ver 
ville, Denise Gauthier, Li= 
onel Beaudoin, Guy Carros 
bourg, Eugène Bolan et A- 
lain Deaust à un voyage=é- 
change d'étudiant au Québec, 
sous la surveillance de M, 
et Mme Octave Carrière de 
Gravelbourg, Les jeunes de 
la Saskatchewan, partis le 
13 juillet, furent accuelllis 
à ‘‘bras ouverts’ par les 
jeunes du Québec qui leur f1= 
rent visiter les endroits les 
plus intéressants, 


Ils sont revenus dans l'Ou= 
est le 22 juillet, avec les 
jeunes du Québec et M, et 
Mme André Boisvert mont 
teurs, 


A leur tour, les jeunes de 
l'Est eurent l'occasion de 
visiter, entre autres, le bar= 


Pèlerinage Annuel Diocésain à Saint-Malo, Manitoba 
Le dimanche 23 août 1970 


rage Gardiner, le musée, le 
poste de la Police Montée, 
l'édifice du parlement, le 
centre Wascana, à Regina, le 
Z00, la base des Forces are 
mées, la colonie d'Hutteri- 
tes, à Moose Jaw, et quel 
ques endroits à Gravelbourg, 
A St-Victor, {ls prirent le 
souper, le 29 juillet, au pare 
réglonal de la Vallée des 


Bois, et le 30 juillet 1 y 
eut un feu de camp, le soir, 
au parc Jean-Louls Légaré, , 
à Willow Bunch, 


Ce voyage très instructif 
tut une expérience profitable 
que les jeunes n’oublieront 
Jamais, 


Une jeune voyageuse 


LA STATISTIQUE HOSPITALIÈRE 


En 1968, le personnel des 
hôpitaux canadiens (sans les 
établissements pour mala= 
des mentaux et pour tuber= 
culeux) se composait de 
302,900 employés, soit 4,1% 
de plus qu'en 1967, La pro= 
portion des employés à plein 
temps par rapport à l'effec= 
tif total était de 87,1%, et 
celle du personnel des hô= 
pitaux par rapport à l'en 
semble de la main-d'oeuvre 
civile était de 3.82% (3.78% 
en 1967, 


Les hôpitaux publics coms 
taient 271,1 employés pour 
100 malades (adultes et en« 
fants), contre 270,2 en 1967 
et la moyenne horaire ré- 
munérée, par journée d'hos= 
pitalisation était de 14,0, soit 
un peu plus qu’en 1967(13,9), 
Le taux de renouvellement 
du personnel à plein temps 
s’échelonnait de 13,8% chez 
les surveillants de soins in 
‘Umiers à 54,7% chez les in- 
sirmières diplômées des 
services généraux, 


Aprés-midi 


2h 30: Heure sainte devant 
le Saint Sacrement 
4h : Messe lue 


Bionvonue « tous 


10 / LA LIBERTE ET LE PATRIOTE, mercredi 19 août 1970 


LES PETITES ANNONCES composez: 


247-4823 ou 247-4824 


A VENDRE 


St-Boniface, Bungalow 2 cham- 
bres à coucher, Beau grand lot. 
Garage et place de stationne- 
ment. $ 9,000.00 à termes, Ap- 
eler M, Léo Delaquis, 
47-3531 ou 2521346, 
16-201.JNO' 


A VENDRE, 

Rue Masson, Belle grande 
maison, 5 chambres à coucher 
Garage double, Très bon état. 
Hypothèque 9 pour cent. 
Appeler 233-2574 après 8 h, 

1 7290. NO, 


A VENDRE 


St-Norbert, Joli bungalow: 

5 pièces, 3 chambres à coucher, 
Soubassement complet avec de 
chambre, Cuisine bien éclairée, 
Salon spacieux. Grand lot avec 
arbres fruitiers et autres, Près 
école, Hypothèque : 61/2 
pour cent, Prix 20,900, Appe- 
ez Mme C. Lamontagne 
247-9172 ou Bel-Air Realty 
247-3095. 

18,311-20C 


A VENDRE, 

Centre village de Lourdes, Bun 
galow moderne: 3 chambres à 
coucher (2 au ler, une au sous- 
sol). S'adresser à Marcel Brisson. 
Téléphone: 90, 

18-306-21C. 


A VENDRE, 


Garage dans un bon centre cana- 
dien-français, Tout l'équipement 
complet inclus, Bon chiffre d’af. 
faires, Pour plus de renseigne- 

ments, s'adresser à Boîte 305, Lu 


Liberté et le Patriote, C.P. 96, St. 


Boniface, 
18-305-21C. 


ON DEMANDE UNE DAME 
pour travail du soir dans res- 
taurant (serveuse et aide cui- 
sinière). Composer 247-8728 
16-288-19 C. 


SI VOUS DÉSIREZ 
la meilleure musique moder- 
ne ou du bon vieux temps 


pour mariages ou réceptions 
etc. Appelez Jos Legal et son 
orchestre a ( 7-OLIR. 
17-295-JNO 


McKEAG HARRIS 
Realty Co. Achetons - 
vendons - ou nous vendrons 
votre maison, Service rapide 
et efficace, Communiquez 
avec notre représentant fran- 
çais: Georges Guertin, 
Téléphones: 774-2505 - le 
soir : 774-6461. 


KLEM'S CATERING 


Mariages, banquets, fins de 
semaine, Servons repas chauds 
chauds avec holopchis, mê- 
me sur semaine, Composer; 
256-0101. 

1-104-T.F, 


DESIRE TRAVAIL 
de réparation ou d'instal- 
lation de nouvelles dal- 
les. Prix très raisonna- 
bles. S’adresser en fran- 
ais à : 233-7227. 
131-T.F. 


À LOUER 

Norwood. Dame ou demoiselle 
pour p: r haut de maison 
moderne. Semi-meublé. Près 
autobus et église, Composer: 
452-9781 

19-321-19C. 


CHAMBRE ET PENSION à 
St-Boniface pour jeune hom- 
me. Composer 452-4825. 
19-315-19 C. 


entre 9 h, du matin et midi, ou entre 2 h. et 4 h, de l'après-midi 


Heure finale: lundi midi. 


EXPERIENCE, 

En réparations générales, 
bois et ciment, coupe et tail- 
le des arbres. Appeler 233- 
6605. 

11:179.22P 


A VENDRE. 


131 acres de terre de pre- 
mière qualité, toutes cul- 
tivables s'étendant sur la 
rue principale de St-Eusta- 
che, Bonne occasion pour 
vendre des lots, près des é- 
coles. La terre est bonne 
pour récolter pommes de 
terre, betteraves et con: 
combres, Prix raisonnable, 
S'adresser à Mme Pierre Guay 
St-Eustache, Man. 
18-307-18P 


A LOUER 


Chambre avec facilités de cui- 
sine, Pour homme, Près auto- 
bus, Libre : 21 août ou ler 
Septembre. Composer : 
233-5268. 

18-312.20C 


A VENDRE, 
ILE-DES-CHENES- 
AIR-FRAIS. ; 
Trés grand bungalow 6 pie- 
ces, garage attenant, 8 mil. 
les du périmètre seulement, 
Prix trés raisonnable: 
$ 17,500, Nous accepterions 
votre maison en échange, Ap- 
seler M, Pressman: 837-4827. 
), A. Zaharia Realty Lüd, 
786-6561, 
20-326-20C, 


A LOUER, 

St-Boniface, 458, rue Aulneau. 
Logis 3 pièces, Entrée et sal. 
le de bains privées. 

19.270.] NO 


COUPLE DE LANGUE 
FRANCAISE AVEC I EN- 
FANT cherche à louer mai- 
son de 2 chambres à coucher 
ès école et arrêt d'autobus, 
Jonnes références, Composer 
284-2740 

0.414.19 C 
1881-19 C: PROFESSEUR DEMANDE 
LOGIS MEUBLE dans cen 
tre de St-Boniface pour le 
mois de septembre, 2 où 3 
chambres à coucher, Compo- 
ser: 247-4819, 
20-333-JN0 


POUR POSE DE TOITURES 
NOUVELLES ou réparations 
d'anciennes, par un ouvrier 
spécialisé, appeler Ste.Anne 
422-5902, \ 

9.314.: 
RG 158 DAME DESIRE TRAVAIL 
COMME MENAGERE dans 
presbytère de ia ville, 8 heures 
par jour, Appeler 776.99560 
après 6 heures, 
20-329-20P., 


A LOUER 

St-Boniface, 2 rues de l'hô- 
pital, Logis 3 pièces et salle 
de bains, Loyer $ 70.00, Li- 
bre Ler septembre, Pour in- 
formation appeler Mme Gray. 
247-9841 ou 339-7990, 
19.318-21 C. 


MESDAMES-GAGNEZ UN 
REVENU SUPPLEMENTAI: 
RE pendant vos loisirs, en 
devenant conseillère de mo- 
de, Possibilité d'obtenir, en 
plus, une garde-robe gratuite. 
Pour information appelez: 
247-4823 ou 233-7521, 
20-330-20C. 


A LOUER 

Norwood, Chambre pour 
homme, Composer 2°" 1311 
après 4h. 

19.320-19 C. 


jan DANIS REALTY 


115, rue Haïig 
ST-VITAL 


A VENDRE | 
St-Malo, Propriété sur chemin 

de la plage. Maison 2 étages, 3 | 
chambres à coucher, Soussol 
complet, salle de récréation, | 
Eau chaude et froide, Grand lot 
avec arbres, Chauffage: huile, 
Téléphone : St-Malo 347-5279, 
19.324-20C. 


A VENDRE 

Roulotte “Tepee” 17’, freins 
électriques, toilette, Cuisinière 
au gaz propane avec fourneau, 
Pneu de rechange, 4 crics, 
Tuyay pour eau, Loge 6 per- 
sonnes, $ 2,450, Composer : 
256-9001, 

19.325-19C. 


A LOUER, 

Fort Garry. Chambre avec 
pension, pour jeune étudiant 
universitaire, Près autobus, 
Composer 474-4498, 
20-328-20C. 


A LOUER. 

Logis: 3 pièces, pour adul. 
tes raisonnables et responsa- 
bles, qui travaillent, savent 
tenir maison et se tenir pro- 
pres eux-mêmes (ne fument 
pas si possible). Pas d'ani- 
maux SVP, Composer : 
233-1844, 

20-327-JNO. 


ST-VITAL, 

IL FAUT LE VOIR ! 

Près rue Des Meurons, Joli 
bungalow 4 chambres à cou- 
cher, grande cuisine avec am-, 
lement d'armoires, Lot : 50 
pe Gaz, Plein puis 

$ 15,500, Disponible Ler 
août avec $ 1,000 comptant. 
Balance: $ 150 par mois taxe 
incluse 


A VENDRE. 


Rue Dumoulin, Maison de 
revenu, 3 chambres à coucher 
au premier, 1 logis 4 pièces 
au 2e, Grand lot: 66’, Garage 
double, Possession immédiate 
Composer 233-3683, 
20-332-20C, 


A VENDRE, 

St-Joseph. Près église, 2 

lots, eau courante, citerne 

et fosse sceptique, Possession 
immédiate, M, Arthur Parent, 
737-2361 après6h. 
20-332-21C, 


A VENDRE, 

Remorque (Trailer) 1/2 ton- 
ne, avec pneu de rechange, 
En bonne condition, Compo- 
ser 453-1593, 

18-304-20C. 


ST-EUSTACHE, 


GRANDE MAISON, 

5 chambres à coucher, Grand 
lot, Garage, Centre du vil- 
lage, Comptant requis : 

$ 500, Paiement mensuel : 

$ 65.00, taxe incluse, Posses- 
sion immédiate, 


ST-BONIFACE, 


DUPLEX, 

Bon revenu. Chauffage: gaz. 
Beau lot, Plein prix : 

$ re Comptant requis: 


$ 2,500, 
17-277.JNO 


ST-BONIFACE 


PRES ECOLE PROVENCHER 
ET MARION,. 

Bonne grande maison: 5 
chambres à coucher, 2 sal. 

les de bains, sous-sol à la gran- 
deur, Chatte, gaz, Garage. 
Taxe : $ 290, Plein prix : 

$ 14,900. Comptant requis : 

$ 1,000, Balance à termes si 
désiré, 


Pour information appeler : 
233.4060, ds 
14277.T.F, 


LIMITED 


120, Boulevard Proven- 


| PAUL'S REALTY ss | 
| cher, angle Taché. 


À VENDRE, 


TRANSCONA, 

426, Whittier-est, Charmant 
bungalow 5 pièces, 3 cham- 
bres à coucher, À aussi sou- 
bassement fini et loué, Belle 
grande cuisine avec beaucoup 
d'armoires, Bien des extras, 
12 ans seulement, Très bon 
état, Termes à négocier, 


NORWOOD, 

Duplex, 150, rue Horace, 2 
logis de 4 pièces 2 chambres 
à coucher, Complètement 
privés et rénovés, Nouveau 
système d'électricité et nou- 
velle salles de bains, Garage 
double plus 2 places de sta- 
tionnement, Prix très avan- 
tageux, 


HAYWOOD, 
Bon garage 2 stalles. Bâtisse de 
13 ans, Construction blocs de 
béton et stuc, Une salle de mon- 
tre, salle d'entreposage, 1 bu- 
reau. Complètement moderne 
avec toutes facilités, Pompes à 
essence, Prix trés raisonnable, 
Comptant requis: $ 3,000, 
Balance portée par propriétaire à 
8 pour cent panel ou De 
rait sur riété de ville. 
Le tout: # 12,900 : 


484, RUE DE LA MORENIE 
Maison: 1 1/2 étage, 2 cham- 
bres à coucher. ment 
complet, Rideaux et tapis mur 
à mur inclus. Près de toutes com- 
modités, Comptant requis: $ 900. 


RUE MONCK. à 
Grand duplex en très bon état, 
Entrées privées. Très attrayant, 


Pour information s'adresser à: 
NAP. GAGNON. 

Bureau: 247-9267 

Résidence: 233-3510, 
19-323.19C, 


La Rivière Rouge dans la région métropolitaine. 


ARMAND AYOTTE 
REALTY 

ET ASSURANCE 

GENERALE LTEE 


191, boulevard Dollard 


ST-BONIFACE 
A VENDRE 


ST-BONIFACE - 


Rue Jeanne d'Arc, Duplex mo- 
derne: 3 et 3 pièces. Entrées 
privées, Chambre tripes 
taire au sous-sol, $ 7,000 com- 
ptant, Balance à termes. 


ST-BONIFACE 

Rue Masson, Grande maison 
pour famille ou rapport, 4 ou 5 
chambres à coucher, Sous-sol 
fini, Grand terrain boisé, Garage 
double, le Lg M 9 pour 
cent. $ 8,000 comptant, Balance 
termes, 


Appeler: 
A, Ayotte 233-5845 
Larry Legros 253-9312 


19-284-20C, 
A — 
GEORGE DEMARE | 
AGENCIES 
À VENDRE | 
NORWOOD. 


Possession immédiate, Tra- 

versez une véranda vitrée, en- 

trez dans un hall spacieux, 

tournez à gauche vers le 

et la salle à manger ou à droi- 

te vers l'escalier qui mène à 3 

bonnes chambres à coucher, 

nde salle de bains et patio, 

| y a une cuisine moderne, 

sous-sol complet, chauff: 

gaz, fenêtres aluminium, Ta- 
xes $ 202. Près autobus et 

Des On demande 

$ 13,400. 


GRANDE FAMILLE-PETIT 
BUDGET. 


Voyez cette aubaine à St-Nor- 
bert, 8 pièces pour $ 10,900. 
Soubassement complet, 
chauffage gaz, service 100 
amp. espace pour buanderie 
au rez-de-chaussée, Allée de 
côté et garage. Lot 50 ‘x 

160 ?, 


PARC WINDSOR. 

$ 22,900 .B w nou- 
veau avec allée de côté et p 
me: près grandes-routes 1 et 
59. Accès facile aux plages. 
Cette maison bien entretenue 
devrait être eur votre liste, 

$ 5,000 comptant ou moins. 


GEORGE DEMARE 
247-7604 247-307% 
17-298-18C 


AVIS AUX CRÉANCIERS. 


EN CE QUI CONCERNE la 
succession de feu JOSEPH 
CHARRIÈRE du Village de 
Ste-Anne, au Manitoba, cul- 
tivateur, à sa retraite, 
TOUTES RÉCLAMATIONS 
contre la succession précitée 
doivent être déposées par dé- 
claration assermentée, au bu- 
reau des soussignés, situé au 
304 - 213 Notre Dame ave- 
nue, Winnipeg 2, Manitoba, 
le ou avant le 15 septembre, 
1970. 

FAIT à Winnipeg au Manito- 
ba, ce île jour du mois 
d'août 1970, 


GRAFTON DOWHAN. 
MULDOON LAFRENIERE 
& WALSH 

avocats des exécuteurs. 


A.-J, DES AULNIERS 
Agent d'immeubles. 
108, rue Marion, 
ST-BONIFACE., 


Rue Ritchot. Duplex, 4 et 
éubenmet Tops mur à 
apis mur à 


t T 
mur au . Garage, Bel. 


Rue Langevin - Den 
5 au 3 au 2e, Garage. 


$ 10,500. Termes faciles, 


POUR INFORMATION: 
a vd Bureau: 233-1773 
ence: 233-5874 
11-241.T.F, 
PAUL'S REALTY 
LIMITED 


120, Boulevard Proven- 
cher, angle Taché, 


A VENDRE, 
RORSO0D, 

ue Claremont. Bun stu 
7 F0 à chambre coucher 
ou k . Plei j 
17.00: arage, Plein prix 


ST-NORBERT 

Possession immédiate, Bu W 
4 1/2 ans 6 pièces, 3 chami 

à coucher, Sous-sol complète- 
ment fini, Garage double, Comp- 
tant requis raisonnable, 


ST-BONIFACE, 

Immeuble appartements 6 lo- 
gis. Bien situé, Rapporte 15 pour 
cent sur renouvellement, 


ST-ADOLPHE 
Beaux lots boisés. Pour votre 
future demeure. Prix raisonnable 
Pour information appeler 
PAUL GAGNON : 

Bureau : 247-9267-233-3025 
Résidence : 256-6538. 


ARMAND AYOTTE 
REALTY 


ET ASSURANCE 


GENERALE LTEE 
191, boulevard Dollard 


St-Boniface 
A VENDRE 
ST-BONIFACE . 


Rue Jeanne d'Arc. Duplex mo- 
derne: 3 et 3 pièces. Entrées 
privées, Chambre supplémen- 
taire au sous-sol, $ 7,000 com- 
ptant. Balance à termes, 


ST-BONIFACE 
Rue Masson, Grande maison 
pour famille ou rapport, 4 ou 5 
chambres à coucher, Sous-sol 
rm À ere Mn boisé, Garage 
ouble, Le éque 9 pour 
on: $ 8,000 comptant. félance 
ermes, 


PRES HOPITAL ST- 
BONIFACE 


Bungalow ultra moderne. Doit 
être vu pour être apprécié, Doit 
chambres à coucher, 3 pièces 
supplémentaires au sous-sol. 
Réfrigérateur, poële et four en- 
castre. Garage, Auto-port, 
$10,000 comptant. Balance à 
termes. 


Appeler: 
A. Ayotte 233-5845 
Larry Legros 253-9312 


19.284-19C. 


DEMANDE DE SOUMISSION POUR LIVRAISON 
MANITOBA TELEPHONE SYSTEM 


Des soumissions cachetés portant l'en-tête ‘“’Tender for 
Delivering Directories"’ et adressées au ‘Commercial Su- 
pervisor”, 166, av. Portage-est, Winnipeg, seront reçues 
jusqu’à 2 h de l'après-midi, le 21 septembre 1970, pour 
la livraison de la nouvelle édition 1970 de l'annuaire de 


téléphone provincial dans les villages de St-Pierre et Ste- 
Anne. 


On peut obtenir les conditions du surintendant com- 
mercial pendant les heures de bureau à compter du 17 
août 1970 jusqu'au 14 septembre 1970, 

Chaque soumission doit spécifier la région pour la- 
quelle elle a été soumise, Les personnes désirant faire 
des soumissions pour plusieurs régions doivent les faire 
par soumissions séparées pour chaque région. 

On n'acceptera pas nécessairement ni la plus basse ni 


aucune des soumissions. 


En date de : septembre 1970, 


J.F. Mills 


Président et directeur géneral. 


La francophonie selon le professeur Viatte 


N.D.L.R,. Voici les commentaires de deux étudiants 
de la Saskatchewan sur une conférence que le pro- 
fesseur Auguste Viatte de France a donnée récem- 
ment à Regina. M. Viatte parlait de la francophonie. 


Tunisie et autres, Le confé= 
rencier fit aussi mention de 
quelques  poêtes suisses, 
belges, français et africains, 
Toutefois, malgré l’impor= 
tance incontestable de l'his= 
torien de la francophonie, il 
n’a fait que mentionner très 
sommairement le Canada 
français, 


Bien sûr, 11 a fait allusion 
à quelques  poêtes comme 
Anne Hébert et Alain Grande 
bois, mais pas assez à mon 
avis. Le conférencier aurait 
pu citer d'autres poêtes ca= 
nadiens-français, hélas trop 
peu connus chez nous, dans 
l'Ouest, 


Par ailleurs, le profes 
seur Viatte considère Anne 
Hébert et Alain Grandbois 
comme étant les plus grands 
poëtes canadiens-français, 
Cette opinion m'a paru un 


Nous entendons parler des 
puis longtemps de la ‘Frans 
cophonie’”’, et, de plus en 
plus, le terme ‘‘francopho= 
ne’ revient dans nos con« 
versations, Sans doute est 
ce parce que nous éprouvons 
le besoin de nous identifier, 


Le professeur Auguste 
Viatte, ancien professeur de 
littérature française à l'U= 
niversité Laval, donnait une 
conférence, le 4 août à la fa 
culté d'Education de Regina, 
sur l’histoire de la littéra= 
ture dans les pays de la 
Francophonie, 


M, Viatte s'attacha à dis= 
tinguer les pays dont la lan= 
gue maternelle est le fran 
Gais, de ceux dont le fran 
Çais est la langue seconde ou 
langue de communication, 
comme c'est le cas des pays 
d'Afrique: Algérie, Maroc, 


Chronique linguistique 


Coup de traftre, coup im= 
prévu...Allusion au duel cé 
lèbre qui eut lieu le 10 juil= 
let 1547, dans la cour du 
château de Saint-Germain 
en-Laye, sous les yeux du roi 
Henri Il, entre Guy Chabot do 


Le ‘’coup de Jarnac 


Jarnac et François de Vivons 
ne de la Châtaignerale, 


Jarnac, qui dépensait 
beaucoup quoiqu'il n'’eût 
qu'un faible patrimoine, 6 
tait soupçonné de devoir l’0= 
pulence dont il faisait parade 


ON DEMANDE IMMEDIATEMENT 


à peu près 26,000 Ib de contrat à lait 


avec MODERN DAIRIES LTD, 


Appeler La Broquerie 424-5373 ou 424-5411. 


Plan d’amaigrissement 
Recette à domicile 


il est facile de perdre rapi- 
dement, chez soi des livres de 
graisse disgracieuse! Etablissez 
vous-même ce plan de recette, 
C'est très facile — et c'est peu 
coûteux, Allez chez votre phar- 
macien et demandez Naran, Ver- 
sez ceci dans une bouteille d’une 
chopine et ajoutez assez de jus 
de pamplemousse pour la rem- 
plir, Prenez-en deux cuillerées à 
soupe par jour, selon le besoin 
et suivez le Plan d’amaigrisse- 
ment Naran, 


Si votre premier achat ne 
vous montre À ge un moyen sim- 
ple et facile de perdre la graisse 


AVIS AUX CRÉANCIERS. 


EN .CE QUI CONCERNE LA 
SUCCESSION DE FEU EU- 
GÈNE WENDLING, de la 
ville de St-Boniface au Mani- 
toba, jardinier, 


Toutes réclamations contra 

la succession çi-haut mention: 
née devront être déposées à 
l'étude des soussignés Chambre 
600, Edifice Childs, 211 Ave- 
nue Portage, Winnipeg 2, Ma- 
nitobe, le ou avant le 18 sep- 
tembre, 1970, 

DATÉ à Winnipeg, au Mani- 
toba, ce 110 jour de août, 
AD. 1970, 


MARCOUX, DUREAULT, 
BETOURNAY,TEFFAINE 
& MONNIN, 

Procureurs de la succession, 


superflue et ne vous aide pas à 
retrouver la sveltesse de votre 
ligne; si les livres et les pouces 
réduisibles de graisse superfue 
ne disparaissent pas du cou, du 
menton, des bras, de la poitri- 
ne, de l'abdomen, des hanches, 
des mollets, et des chevilles, re- 
tournez simplement le flacon vi- 
de pour vous faire rembourser, 
Suivez cette méthode facile rec- 
commandée par les nombreuses 
personnes qui ont essayé ce plan 
et retrouvez votre ligne, Notez 
comme le gonflement dispara- 
tra vite — combien vous vous 
sentirez mieux, Plus alerte, plus 
active et d'apparence plus jeune, 


peu excessive, mais il est 
vrai que le professeur n’ex= 
primait que son opinion per= 
sonnelle, 


Or, quels critères faut-11 
établir pour juger un poète? 
Son style, l'ensemble de son 
oeuvre? Chose très délicate, 
Ce qui plaît à l’un ne plaît pas 
à l'autre, Lequel est meil= 
leur que l’autre? 


Le choix du meilleur poète 
ne s'explique que par le fait 
qu'un groupe de personnes 
partage la même opinion, 


À part cela, la conférence 
tut extrêment intéressante et 
tout aussi enrichissante, 


Paule MOOR, 
Gravelbourg, 
(Ecole Normale 
Mérici, Québec) 


Enfin, j'avais devant les 
yeux ce professeu] d'univer= 
sité venu de Paris, Dès les 


aux libéralités de sa belle= 
mêre, qui avait pour lui une 
tendresse plus que mater= 
nelle; et la Châtaigneraie a= 
vait eu l'indiscrétion dedire 
que la chose était vraie, d'a 
près une confidence qu'il 
prétendait avoir reçue de 
Jarnac, lorsqu'ils étaient 
tous deux intimes, 


Le ‘'duel judiciaire’’ eut 
lieu, Jarnac abattit son ad= 
versaire en lui donnant ino= 
pinément un coup sur le jar= 
ret; mais 11 ne voulut paslui 
ôter la vie et, s'adressant 
au roi, dont la Châtaigneraie 


premiers mots de sa confé 


rence, tout ce qui m'avait 
précédemment préoccupé 
disparut, 


Pendant près d'une heure, 
nous n'étions que deux: lui 
et moi... J'étais ‘‘toutes 0= 
reilles'', 


Le conférencier a d’abord 
délimité et défini son sujet, 
tâche assez difficile puisque 
la Francophonie est une no= 
tion qui ne se prend pas avec 
des gants de boxe! Tout d'a 
bord, {l passa en revue les 
différentes étapes parcous 
rues par la culture française 
au cours de son évolution 
dans différents pays: les 
pays français dont la pré-lit= 
térature était également 
française; puis les pays 
français dont la littérature 
était tout autre; et, enfin, les 
pays non-français qui ont 
tout de même donné à la 
Francophonie de grands 6» 
crivains, 


Au moyen de cartes géo= 


était le favori: ‘‘Sire, dit-11, 
je suis assez vengé si vous 
me croyez innocent de la 
mauvaise action dont j'aiété 
accusé.= Me le donnez-vous? 
répondit Henri II,- Out, Sire, 
pourvu que vous me teniez 
homme de bien,= Vous avez 
fait votre devoir, dit le roi, 
et votre honneur vous est 
rendu,” La Châtaigneraie, 
honteux de sa défaite, déchi- 
ra les bandages qu'on avait 
mis sur sa blessure, et mou 
rut trois jours après, (‘‘Dic= 
tionnaire des locutions fran 
Gaises’’, Larousse  édi- 
teur.) 


À CKSB 


On devra bientôt combler une vacance au sein du per- 
sonnel et on cherche un jeune homme intéressé à l'as- 
pect technique de la radio et qui sera appelé éventuel- 
lement à se familiariser avec le travail de l'annonceur- 
reporter. Le candidat doit connaître la langue française 


ainsi que la langue anglaise. 


Pour obtenir une interview, prière de composer : 
247-4843 entre 8 h. 30 a.m. et 5h, p.m. 


ON DEMANDE 


Instituteur bilingue qualifié pour enseigner 
une classe de Français International, d'An- 
glais, de Mathématiques, ainsi que de l'Hy- 
giène et de l'Histoire en 7e, 8e, et 9e année, 
S’adresser à : M. Louis J. LEPAGE, Directeur, 
Ecole de DEBDEN, DEBDEN, SASK. 


La Division Scolaire de la Rivière Seine No 14 offre des ouvertures pour le poste 
suivant, pour l'année scolaire commençant le 8 septembre 1970. 


Ecole Richer, 


Un professeur à temps partiel au niveau de la maternelle. 


Faire parvenir vos demandes immédiatement à : 


Téléphone 


422-5369 Ste-Anne 
284-7842 


M. G.A. Guilbauit, 
Surintendant, 


Div. Sco. Rivière Seine No 14, 


CP, 160, 
Ste-Anne, Manitoba, 


graphiques et de citations 
appropriées, le professeur 
Vintte a réussi à illustrer 
ses théories et ses idées, 
Vers la fin de son exposé, il 
consacra quelques instants à 
la littérature canadienne 
française et s'est dit très 
confiant en son avenir... 


Quoi qu’il en soit, le pro= 
fesseur Viatte a touché plus 
sieurs sujets, Ce qu'il a dit 
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était intéressant et à point, 
Avant cette conférence, je ne 
savais 81 je devais y assis- 
ter, Maintenant que c'est 
chose du passé, je suis bien 
décidé d'y retourner si ja= 
mais l’occasion se présente, 


Marc NOGUES 
Gravelbourg, 
(Faculté de Méde- 
cine, Université 
Laval) 


SECRÉTAIRE 


L'entreprise — 


e Forest, Guenette et Cie 


Comptables Agréés 


Endroit de travail — 
e Edifice CKS B* 


607, rue Langevin, St-Boniface 


Fonctions — 
e Réception 


e Correspondance et rapports financiers 
® Responsable de”la section ‘’Réception et 


Correspondance" 
© Poste permanent 


Qualifications — 


e «Expérience de dactylographie 
française et anglaise 


e Bilingue 


e Bonne apparence et personnalité 
© Energique, dynamique et désireuse de voir au 
bon fonctionnement de ce département 


Traitement — 


® Le traitement offert selon l'expérience et les 


qualifications, 


C'est en toute confiance, suivont l'éthique professionnelle, que 
nous recevrons les condidatures à ce poste ainsi que le curriculum 
vitae, On est prié d'inscrire la mention ‘‘Secrétoire” sur son envoi 
et d'expédier celui-ci à M. Gabriel-J, Forest, CA, 


607, rue Langevin, 
St-Boniface, Manitoba. 


Forest, Guenette et Cie, 
Comptables Agréés. 


LA SOCIÉTÉ-FRANCO-MANITOBAINE 


requiert les services d'un 


SECRÉTAIRE EXÉCUTIF 


HOMME ou FEMME 


entrée en fonction le ler septembre 1970 


FONCTIONS: 


- exécuter ou voir à l'exécution des 
décisions prises par l'Exécutif; 


- coordonner tous les programmes 


de la S.F.M,; 


- servir d'agent de liaison entre les 


res 
et l'Exécutif; 


nsables des divers programmes 


- administrer les bureaux et diriger 
le personnel du Secrétariat; 


- faire la tenue de livres. 


QUALIFICATIONS: 


- bonne connaissance du français et 


de l'anglais; 


- connaissance élémentaire de la 


comptabilité; 


- personnalité imaginative et dynamique. 


Le salaire sera négocié selon les qualifications 


et l'expérience. 


Les candidatures seront accep 


tées par écrit 


jusqu'au 24 août 1970. 
es devront contenir les détails de nn 
lification, d'expérience et de salaire désiré. 


On devra envoyer sa candidature à: 
M. Etienne Gaboury, 


Président de la S.F.M.; 
674, rue Langevin, 


St-Boniface, 


anitoba. 
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Connaissez-vous Japon - U.S.A. 


LA GUERRE DES TEXTILES 


[TES 
Champions 
olympiques? 


1, Nommez l’athlête qui a 
remporté une médaille d’or 
pour le lancement du poids 
de 56 livres lors des Jeux 
Olympiques de St,Louis en 
1904, 


2, Aux IV Jeux Olympiques 
de Londres en 1908, un Ca= 
nadien s’est classé premier 
dans le ‘200-mêtre et troi= 
sième dans le 100-mêtre, 
Qui était-11? 


3, A Stockholm en 1912, un 
Canadien a remporté deux 
médailles d’or: la première 
dans le 400-mèêtre nage et 
la seconde dans le 1,500 
mêtre nage, Quel est son 
nom? 


4, Lors des Jeux Olympiques 
tenus à Antwerp en 1920, un 
Canadien remporta la mé 
daille d'or dans le 100-mê= 
tre haies, Qui était-11? 


5, Quel est le nom d’un fa= 
meux sprinter Canadien qui 
décrocha deux médailles 
d'or (100 et 200-mêtre) aux 
Jeux Olympiques à Amster= 
dam en 19287? 


6, Pouvez-vous nommer le 
gagnant de la médaille d’or 
dans le saut en hauteur lors 
des Olympiades de Los An= 
geles en 1932? 


7, Aux Olympiades de 1952 
à Helsinski, qui décrocha u= 
ne médaille d’or pour le Ca= 
nada dans le tir aux pigeons 
d'argile? 


8, Un canadien s'est mérité 
une médaille d'or lors des 
concours. de tir aux Olym= 
piades dèMelbourne en 1956, 
Qui étatt-11? 


DÉPOSITAIRES 


“La Liberté et le Patriote ” 
est en vente aux endroits 
suivants : 


Cara Opération Ltd, 
Airport Gift Shop 


innipeg International 
Airport . 


Roch Groceries 

248, avenue de la Cathédrale 
La Cantine 

Hôpital général St-Boniface 
Mc Cullough Drug 


angle Marion et Taché 


Pharmacie Paquin 
157, avenue Provencher 
Drake Pharmacy 


Drake et Elizabeth 
Metro Drugs 

Marion et Braemar 
Ideal Confectionery 

406, Traverse, St-Boniface 
Dominion News Ltd. 

229, avenue Portage 
Librairie Provencher 

180, boul. Provencher 
Café Alouette 

427, rue des Meurons 
Bernard Perrin 

66, av. Haig, St-Vital 
Félix Solo Store 

624, chemin Dawson 


PRIX: 10c le numéro 


Echec tel est le terme 
qui nous paraît le mieux 
convenir à la négociation 
nippo + américaine sur les 
textiles qui s'est achevée le 
24 juin après que le minis- 
tre japonais de l'Industrie 
et du Commerce extérieur, 
Kiichi Miyazawa, dépêché 
d'urgence à Washington, eut 
constaté, au terme de trois 
jours de négociations ser 
rées avec Maurice Stans, 
Secrétaire américain au 
Commerce: ‘‘Après examen 
gomplet de la question, sous 
tous ses angles, les deux 
ministres ont conclu qu’il 
n'était pas possible de négos 
cier un accord’, 


Ainsi s'achèvent onze 
mois d'efforts de l'adminis- 
tration américaine pour con 
vaincre les Japonais de ne 
pas tenter d'envahir le mar 
ché des U,S,A, de produits 
textiles nippons, 


Cette affaire de chiffons 
entre Washington et Tokyo 
ne serait pas matière à ar- 
ticles si précisément elle ne 
constituait pas unavertisse- 
ment à l'adresse des Occi- 
dentaux, 


Voyons les faits: afin 
d'obtenir les votes des Es 
tats du Sud des U,S,A, où 
dominent les industries tex= 
tiles, Richard Nixon alors 
candidat à la présidence a= 
vait promis, dès qu’il se- 
rait élu, de mettre un ter 
me à la concurrence japo= 
naise sur le marché amé 
ricain des textiles, 


Pressé par le puissant 
‘“obby’’ textile - qui exige 
aujourd’hui du Président 


‘‘Avant toutes choses, il 
est nécessaire que nous 
maintenions dans le sport 
les caractéristiques de no= 
blesse et de chevalerie qui 
l'ont distingué dans le pas- 
sé, de sorte qu’il continue à 
faire partie de l'éducation 
des peuples d'aujourd'hui, 
ainsi qu’il l’a si admirable 
ment servie dans les temps 
de la Grèce ancienne, L'hu= 
manité a tendance à transe 
former l’athlète olympique 
en gladiateur payé, Ces deux 
tendances sont incompati= 
bles!’ 


Baron de Coubertin, 


Réponse: 
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qu'il mette à exécution se. 
promesses électorales = Ri= 
chard Nixon avait espéré 
jusqu'à ces dernières se 
maines que les Japonais ac= 
cepteraient de limiter ‘‘vo= 
lontairement'’ leurs ventes, 


Il était évidement encore 
plus difficile au premier mi 
nistre Sato de convaincreles 
producteurs japonais de fai 
re ‘volontairement!’ ce sa- 
crifice! Néanmoins, il leur 
promit de chercher un ac 
cord général international 
dans le cadre du Gatt (Gene 
ral Agreement on Tariffs 
and Trade: Accord sur 
l'harmonisation des politi= 
ques douanières et d’arbi= 
trage des différends d'ordre 
commercial entre les pays 
signataires), 


Or, si le GATT accepta de 
jouer le rôle d’intermédiai= 
re entre le Japonetles USA; 
en revanche, il refusa de 
promouvoir cet accord mul= 
tilatéral que le président 
Sato avait fait miroiter aux 
producteurs nippons! 


Placés alors entre ces 
impératifs de politique inté= 
rieure (soutenir les fabri- 
cants de textiles japonais) 
et des exigences de politique 


étrangère (faire des conces- ‘ 


sions aux Américains), les 
négociateurs nippons accep= 


têrent de ne pas augmenter 
de plus de 15 p, 100 « mais 
pour une année seulement = 
leurs exportations textiles 
aux U,S,A, 


Cette tactique - ou cette 
ruse « céder sur l'instant 
pour gagner ensuite s'appa= 
rentant en quelque sorte à 
une passe de judo, ne fut 
guère appréciée des négo= 
ciateurs américains quiexi- 
gèrent alors un accord de 
trois à cinqu ans, sous peine 
de voir les U,S,A, recou= 
rir aux contingentements, 


Les Japonais, alors, pré- 
térérent le contingentement 
À la limitation ‘‘volontaire’’, 
Et ainsi, le 24 Juin interve. 
nait la rupture des négocia- 
tions textiles nippo-amé= 
ricaines, Le lendemain, le 
président Nixon annonçait 
son intention d'appuyer ‘à 
regrets’’, la proposition de 
loi protestionniste faite par 
le député Wilbur Mills, pré 
sident de la Commission 
budgétaire de la Chambre 
des Représentants et ten- 
dant à contingenter les im= 
portations aux U, S, À, de 
textiles de laine, de fibres 
artificielles ou synthétiques 
et de chausures en proves 
nance de pays n'ayant pas 
conclu d'accords volontai= 
res de limitation de leurs 
ventes, 


Ce différend qui s'élève 
brusquement entre les deux 
Géants du Pacifique doit ê- 
tre reçu comme un avertis 
sement par les Etats occi= 
dentaux, Le réflexe protec= 
tionniste américain venant 
d'être enclenché, risque fort 
d'entrafner une réaction on 
thâine dans le reste du mon= 
de, puisque, déjà, nombre de 
producteurs américains 
questionnent: ‘‘Pourquoi ne 
protéger que les textiles’’? 


par Jean-Pierre BRULE 


Mais il est aussi une au 
tre leçon qui se dégage de 
cette guerre des textiles - 
l'indépendance de la politi= 
que étrangère par rapport à 
la politique intérieure est 
battue on brèche - groupes 
de pression et opinion pus 
blique l'emporte mainte 
nent sur les meilleurs argu= 
ments des chancelleries, 
Faut-il s'en réjouir ou le 
regretter? 

(copyright by B,I,P.) 


POLITIQUE AGRICOLE 
AUX ÉTATS-UNIS 


OTTAWA = Deux écono- 
mistes canadiens ont décla= 
ré récemment à leurs con 
trêres des Etats-Unis que le 
gouvernement de Washington 
devrait renoncer à ses pro= 
grammes de maintien des 
revenus et de soutien des 
prix en agriculture, en fa- 
veur de mesures favorables 
aux rajustements, 


Ils estiment que la politi= 
que des Etats-Unis, orientée 
à l'heure actuelle vers le 
maintien des revenus grâce 


& un système de redistribu= 
tion, profite surtout aux 
grandes exploitations com- 
merciales ce qui, au lieu de 
résoudre le problème des 
revenus, ne fait qu’en retar= 
der la solution, 


A leur avis, les Etats 
Unis ont besoin de program= 
mes et d'actions visant À 
faciliter les rafustements au 
sein même de l’agriculture 
et entre l’agriculture et les 
autres secteurs de l’écono 
mie, 


ne 


CHRONIQUE DE CFRG 


Le dimanche 9 août s’est 
tenue, à Ponteix, au sous= 
sol de l’église Notre-Dame 
d'Auvergne l'assemblée 
plénière de la Société Ra 
dio=Gravelbourg Ltée, sous 
la présidence de M, Joseph= 
Edmond Chabot, président du 
Conseil d'Administration, 


Cette assemblée groupait 
45 délégués venus des pa“ 
roisses de Cadillac, Ferland, 
Ponteix, Gravelbourg, Cour« 
val, Coderre, Willow Bunch, 
Regina et Sedley, 


M, Dumont Lepage, secré= 
taire de la Société, fit la 
lecture du rapport financier, 
M,Benoîft Pariseau, direc= 
teu:-Gérant, donna ensuite 
un rapport sur la programs 
mation, et Marcel Moor 
présenta à son tour un rap 
port sur le service des nous 
velles, 


Après adoption de ces dif= 
férents rapports, on procéda 
À la constitution des comités 
de nominations et des rés0= 
lutions, 


A l'issue de la pause=café, 
les délégués reprirent la 


Vendeur 
digne de 
confiance 


© Monte-Carlo 
© Camions Chevrolet 
Buroou: 772-2431 — Résidence: 533-4018 
CARTER MOTORS LTD. 


Automobiles usogées ‘’paronties' 
de première condition 


discussion des rapports, 
puis il y eut une période de 
questions - réponses et la 
présentation de la liste des 
candidats devant constituer 
le nouveau directorat, Ces 
candidatures, mises au vote, 
donnêrent le résultat sui= 
vant: 


Elus membres du Conseil 
d'administration: Mme Matt, 
Wolbaum  (Régina);, Mme 
Marcel Braconnier (Gravel= 
bourg); M, Jérôme Béchard 
(Sedley); M, Raymond Cha= 
bot (Ponteix); Mme Roland 
Bertrand (Ponteix); M, Paul= 
Emile Lacasse (Ferland); M, 
Paul Marchand (Gravel= 
bourg) Dr Gérard Archam= 
beault (Gravelbourg); M,Li= 
onel Tremblay (Courval); M, 
Dumont - Lepage (Gravel= 
bourg), 


Les directeurs élus furent 
priés de désigner le nouvel 
exécutif, qui se compose 
comme suit: 

Président de Radio-Gravel= 
bourg Ltée,, Dr Gérard Ar= 
chambault; vice = président, 
M, Paul Marchand; secré= 


St. Boniface ‘"ESSO’ 
Provencher et Taché 
Téléphone: 233-4654 


Norbert Tétrault, prop, 
Mise au point des moteurs 
Assortiment complet 
de produits Atles 
Ouvert tous les jours de la 
semaine de 7 h am. à 11 h p.m. 


taire, M, Dumont Lepage, 


En conclusion, les délés 
gués et visiteurs se retrou- 
vêrent devant une table bien 
garnie, Souper offert par les 
Dames de la paroisse Notres 
Dame d'Auvergne, Nos res 
merciements les plus chas 


THE LANDLORD 

Comédie dramatique réa= 
lisée par Hal Ashby, d'après 
le roman de Kristin Hunter, 

Un jeune oisif de famille 
riche s’achète une proprié- 
té dans un quartier défavos 
risé de New York; il comp= 
te s'installer 1à dans un ap 
partement luxueux après a 
voir mis les locataires à la 
porte, Les choses ne vont 
pas comme {il comptait ce 
pendant, Il se mêle À la vie 
des pauvres gens qui ha= 
bitent la maison, s'intéres 
se À leurs problèmes et 
renonce à son projet, Il ac= 
cepte la responsabilité d’un 
enfant qu'il a eu d'une de 
ses locataires et, tournant 
le dos À sa famille où fleu- 


Guertin Implement Ltd. 


Let 149, chemin du 
(pri de la Route 59) 


Cese postele 58, H.Vitel 5, Mon, 


VENTE JOHN DEERE, 
PIECES ET SERVICE 


Tél: 256-4321 


leureux à ces dames et à 
Mgr Gérard Couture, curé, 


Si vous passez un jour à 
Ponteix, ne manquez pas de 
visiter la magnifique église 
qui abrite la statue de No 
tre Dame d'Auvergne, vieil= 
le de 600 ans, 


ALL |. 


rissent les préjugés, 11 en 
treprend la vie com'iune 
avec une jeune fille de sang 
mêlé, 

Dans un curieux mélane 
ge de moments drôles et 
de situations dramatiques, 
le réalisateur présente un 
tableau primesautier et 
pourtant attachant d'une prie 
se de conscience sociale et 
psychologique, 1 donne pare 
fois dans l’outrance carica- 
turale, notamment dans la 
peinture qu’il fait de la fa- 
mille du héros, mais cela 
ne nuit pas trop à l'impact 
de l’ensemble, La photogra= 
phie, où se manifestent des 
contrastes selon les milieux 
décrits, est fort soignée et 
l'interprétation d'un naturel 
convaincant, 

Dans cette étude de 
moeurs vivante et soignée, 
un jeune fêtard acquiert le 
sens de la responsabilité 
au contact d’une population 
défavorisée, L'intrigue se 
situe dans un climat de 
moeurs libres, 


2e cahier 


francopho 


& 


DIRES 


nie canadienne en 


LEE 


le 


N.D.L.R,. - Voiei le texte du rapport que l'Associa- 
tion Culturelle Franco-Canadienne (A.C.F.C.) a 
présenté lors de l'assemblée annuelle de la Fédéra- 
tion canadienne-française de l'Ouest, à Edmonton, 


les 8 et 9 août 1970, 
ENSEIGNEMENT 


Depuis un an, neuf écoles 
de la province ont été dé- 
clarées ‘'écoles désignées’? 
par le cabinet provincial, 


Le terme ‘école dési= 
gnée’”’ signifie que dans ces 
écoles, ou dans certaines de 
leurs classes, l'enseigne 
ment des matières au pro= 
gramme est prodigué en 
francais dans une proportion 
de temps qui est de 100% à 
l'école maternelle, 75% en 
lère année, et ainsi de suite 
passer à 40% au secondaire, 


Ces écoles désignées sont 
les suivantes: 


ECOLE ST=PIE=XREGI= 
NA (séparée): désignée pour 
la lère année d'études, La 
2e année sera désignée en 
septembre 1970, 


ECOLE ST» PAUL=NOR De 
SASKATOON (séparée): dé» 
signée de la lère à la 7e, 
c'est-à-dire l’école en ene 
tier, 


GRAVELBOURG  (publis 
que): désignée de 1 à 3, (Il 
est prévu qu'elle sera dési= 
gnée de 1 à 6 en septembre), 


ST=ISIDORE =DE=BELLE®= 
VUE (publique): désignée de 
là 3 


WILLOW BUNCH (publi 
que): désignée en lère ans 
née; la classe de 2e sera 
désignée en septembre, 


Les écoles suivantes ont 
été ‘‘désignées’’et enseigne 
ront selon ce programme 
dès septembre prochain: 


FERLAND (publique): dé= 
signée de 1 à 6, (l’école en 
entier), 


VONDA (séparée): lère et 
2e, 


ST-ANDRE = NORTH-BAT= 
TLEFORD (séparée); dési= 
gnée de 1 à 6, La Grande U= 
nité a refusé de demander la 
désignation pour 7 et 8, 


Les six premiers mois de 
1970, les transactions coms 
merciales du Canada avec 


les pays étrangers se sont 
solidées par un excédent de 


1,246 millions de dollars, 
soit près du double de l'ex= 
cédent de 1969 et un mon 


ST = PAUL = PRINCE = ALe= 
BERT (séparée): désignée en 
let 2, 


L'A,C,F,C, prévoit la pos= 
sibilité d'obtenir 15 ou 16 au= 
tres écoles désignées d'ici 
un an ou deux, 


"COLLÈGE de 
GRAVELBOURG 


Après bien des pérégrinas 
tions et des discussions, le 
gouvernement THATCHER a 
proposé au Collège de Gra= 
velbourg de redevenir une 
institution indépendante, pris 
vée, de caractère provincial, 
En vertu d'accords spéciaux, 
les frais de scolarité des é 
lèves, fixée à $800,00 cha= 
cun, seront payés au Collè= 
ge par la Commission sco= 
laire d'origine des élèves, 
et remboursée à ces com= 
mission scolaires par le Mi 
missions scolaires par le 
ministère de l'Education de 
la Saskatchewan, dans le ca= 
dre des subventions fédéra= 
les prévues pour l’aide al'en= 
seignement français des 6= 
lèves francophones ‘‘en mi= 
lieux exposés!, 


Dès septembre prochain, 
les cours seront aussi Of. 
ferts aux jeunes filles et la 
direction du Collège a an 
noncé que, dès ‘‘la reprise 
des classes, les cours se 
ront donnés en en français 
dans une proportion d'au 
moins 60%, 

Le Collège Mathieu, qui 
avait déjà annoncé sa ferme 
ture pour l'année scolaire 
1970-1971, s'il ne recevait 
pas d’aide financière, est 
donc assuré maintenant de 
pouvoir continuer sonensei= 
gnement, et de le faire sur 
une base et dans une ambi- 
ance plus françaises, 


CENTRES CULTURELS 


Deux centres culturels 
français ont été incorporés 
en SaskatcheWan, cette an 
née, 


H s'agit du Centre cultu= 
rel de North-Battleford et 
du centre régional de cultu= 


s 


tant égal à celui de 1968, 
Les exportations ont été de 
8,443 millions de dollars, 
soit 16 % de plus que le 
premier semestre de 1969, 
mais les 
196 millions de dollars) n'ont 
été supérieures que de 2 %, 
La valeur des exportations à 


importations (7, 


PAC. 


re et de loisirs de Gravel= 
bourg, 


D'autres centres culturels 
sont prévus, notamment à 
Saskatoon et Regina, 


NOUVELLES 
ORGANISATIONS 


Sous l’égidedel’A,C,F,C,, 
la section Saskatchewannai= 


la section SaskatcheWwanaise 
de l'Assoctation France=Ca= 
nada a été fondée le 19 juin, 
à Prince-Albert, Deux délé= 
gués du comité provisoire 
France-Canada de notre 
province ont assisté en mars 
dernier au 20e congrès de 
1’ Association Nationale 
France=Canada à Paris, 


La Saskatchewan, l’Alber= 
ta et la Colombie-Britanique 
se sont provisoirementgrou= 
pées pour former une cellus 
le provinciale de l’A,C,C,L, 
(Association Canadienne des 
Centres de Loisirs) et cette 
cellule a un représentant au 
Bureau de Direction de 
1'AIC:O‘ Le. 


La Saskatchewan a élu un 
représentant au sein d’un 
comité provisoire chargé 
d'établir la liaison avec la 
F,C,C.Q, (Fédération des 
Centres Culturels de la Pros 
vince de Québec), 


Un com/té culturel provis 
soire a été formé au sein de 
la Fédération des Associa= 
tions Canadiennes = Frans 
çaises de l'Ouest, et la Sas= 
katcheWan compte deux re= 
présentants dans ce comité, 


MÉMOIRES 


L'A,C,F,C, a présenté les 
mémoires suivantes: 

1) A M, Ross Thatcher, pres 
mier ministre de la Saskate 
chewan, et au cabinet pros 
vincial, 


Ce mémoire traitait des 
points suivants: 
- Collège pédagogique dans 
l'Ouest Canadien, 
- Demande de reconnaissan« 
ce de l'Ecole Française de 
Saskatoon comme école pis 
lote, 
- Etablissement d'un Instis 
tut Provincial Bilingue à 
Gravelbourg, 
- Demande d'aide pour les 
écoles désignées, 


destination des Etats-Unis, 
qui était de 71% de l'ensem 
ble des exportations en 1969, 
est tombée à 67%, se rappro= 
chant ainsi de la moyenne 
des quatre dernières années, 
La valeur des importations 
en provenance des Etats 
Unis est tombée à 63 %, 


saillants des activités et réalisations 
. On 1969-70 


- Nomination d’un adjoint au 
directeur du français au Mi= 
nistère d'Education, 

- Demande d'aide aux écoles 
maternelles de langue fran 
çaise, 

- Suggestion au Ministère de 
l'Education d'agir aussi en 
qualité de Ministère des Af= 
faires Culturelles, 
Suggestion au Gouverne= 
ment Provincial de conclure 
des accords culturels avec 
le Québec, la France, l'U« 
kralne, etc... 

- Etablissement d'un réseau 
de télévision éducative en 
collaboration avec le réseau 
français de Radio-Canada, 
-Suggestion au Gouverne= 
ment Provincial de faire en 
sorte que les différents mi= 
nistères accordent plus d’ate 
tention aux aspects culturels 
de leurs activités, notam= 
ment en ce qui concerne le 
tourisme, 


2) A la Commission d'En= 
quête de l'Université de la 
Saskatchewan sur les rela= 
tions entre l'Université et 
la Communauté: 


- Activités centrées 
l'enseignement français, 
- Enseignement bilingue 
post-secondaire, 
L'Université et les come 
munautés francophones de 
la Saskatchewan, 

- Autres sources de préoc= 


sur 


Estelle Leblanc 


cupations, 

“inquiétudes de 1’A,C,F,C, 
quant au choix des personnes 
appelées à diriger le Collè= 
ge bilingue et le départe- 
ment de français à l'Univer= 
sité, 


ANIMATION SOCIALE 


Un vaste programme d'a= 
nimation sociale a été mis 
sur pied par l’A,C,F,C, sous 
la direction de M, Rolland 
Pinsonneault et en collabo= 
ration avec le Comité d'Anis 
mation sociale de l'A,C,F,C, 


Jusqu'ici douze sessions 
d'animation ont été tenues, 
soit; une au niveau de l'in 
formation générale; une au 
niveau de l’entrafnement du 
Comité d'animation sociale 
de l'A,C,F,C,;; 2 au niveau 
des secteurs nord et sud de 
la province; üne au niveau 
du Conseil d'Administration; 
6 sur base régionale (sensi= 
bilisation); une d’entrafne= 
ment intensif, au niveau des 
cadres de l'animation socia= 
le, 


La poursuite de ce pro 
gramme est prévue sur la 
base suivante; travail de 
contacts et d'identification à 
tous les niveaux pendant l'é- 
té, travail d'identification 
des problèmes; différentes 
sessions de sensibilisation; 


Six jeunes canadiens 
français de la Saskachewan, 
ont été légués par l’A,C,F,C, 
pour participer à un colloque 
au camp Katimavik d'Ottawa, 
Le but de cette rencontre 


est de favoriser l'échange 
d'idées et d'intensifier le 
dynamisme chez les jeunes 
francophones hors=Québec, 


Ce colloque est organisé 
par l’Assemblée Provinciale 
des mouvements de jeunes 
de l'Ontario français ( A P« 
MJOF), 


Maurice Blanchette 


mercredi 19 août 1970 


séances de formation en oc= 
tobre; formation au travail 
en équipe; congrès-Rallye 
en mars 1971, 


De plus, depuis le ler 
août, M, Philippe Lafrance, 
de Gravelbourg, est entré 
au service de l'A,C,F,C,, en 
qualité d’animateur social, 


PUBLICATIONS 


La publication du bulletin 
officiel de 1’ A,C,F,C,, con= 
tinue aussi souvent que pos= 
sible, 


Un bulletin d’information 
est publié périodiquement 
par le Service d'animation 
sociale de 1! A,C,F,C, 


VOYAGES-ÉCHANGES 


Un voyage-échange paral= 
lle groupant 20 jeunes fran= 
cophones de la Saskatches 
Wan a été organisé avec le 
Québec, 


TOURNÉES 
CULTURELLES 


Une tournée interprovin= 
ciale de Pierre Calvé a été 
organisée dans six centres 
de la province, 


René Rottiers, 
Directeur du secrétariat 
de l’A,C,F,C, 


Réjean Bilodeau 


A ! 
Annette Laventure 


Gérard Braconnier 
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Feuilleton de ‘La Liberté et Le Patriote” 


JASMIN D'ESPAGNE 


par Jeanne Battini 


Reproduit avec l'autorisation de la Société des Gens de Lettres 


LL attrapa sur Je coin du bureau l’étul de 
ses lunettes, chaussa celles-ci d’une main 
légèrement tremblante, 11 ne quitta pas son 
air rancuneux en parcourant la premiêre 
page, tourna celle-ci, murmura entre ses 
dents: 

Séville, Cordoue, Grenade... 

Il avala sa salive, replia le tout lente- 
ment, Il s’attarda à regarder la carte d'Es= 
pagne sur la couverture, De son index, {l 
suivait le trait rouge qui msrquait l’itiné= 
rare prévu, Lorsque son doigt arriva à 
Séville, 11 fut comme effrayé à la pensée 
de sa fille si loin, D remit le tout à 
Louise, 

-Savoir ma fille en pays étranger, loin 
tain, parmi des inconnus, seule, pour ain 
si dire! Elle peut se trouver fatiguée, 
malade, triste... 

-Rassurez=vous, mon ami, Monique y 
rencontrera une de mesamies, Madame La= 
font, la bijoutière de la rue Saint-Honoré, 
qui profite de ce car pour accomplir un pè= 
lerinage, Elle est arrivée de Paris en mês= 
me temps que moi, avec son mari qui se: 
propose d'installer unè succursale sur la 
Cro!sette, Pendant que M, Lafont s'occupe 
ra de l'affaire, elle voyagera. 

Madame Richet ne jugea pas opportun 
d'ajouter qu2 Madame Lafont voyageait 
avec son fils Jean-Pierre, lequel Jean- 
Pierre étant, selon les intentions de sa mè= 
re, candidat au marlage, la marraine avait 
décidé qua sa filleule deviendrait Madame 
Jean-Pierre Lafont, Si le voyage d'Antoine 
Leclair en Espagne n'avait été qu’un prétex= 
te à des performances kilométriques, celui 
de sa fille serait un prétexte à trouver un 
mari, Voyage organisé, marlage organisé, 

Timidement, le père osa une nouvelle 
objection: 

-Trois semaines, c'est mo*te] pour une 
enfant, 

Monique est très résistante, vous le sa« 
vez parfaitement, Par ailleurs il faut cela 
pour voir l'essentiel, ! faudrait bien davan 
tage pour tout connaître, vous vous en doi» 
tez bien... Monique pourra déjà se faire 
une idée de ce qui lui plaît ou l’intéresse 
le plus, Et si plus tard elle veut on peut y 
retourner 

Le pêre de Moniqu? eut un geste que la 
marraine interpréta comme un doute sur 
la probabilité d'une si heureuse éventuali= 
té, 

Qu'en savez-vous? À son âge je n'au- 
rais jamais cru qu’un jour j'aurais la pos= 
sioilité de m'offrir la plupart dès choses 
qui me font envie et d'apporter un peu de 
bonheur à la fille de ma metlleure amie, 
Monique peut faire un riche merlage com 

me je l’a! fait moi-même, 

- Cela, c'est autre chose, D'ailleurs rien 
ne presse de ce côté-là, Et pour en reve= 
nir à l'Espagne... 


composer 247-2424, 


Voyageur, 


INVITATION 


Le Club Social Dubuc invite la population à venir s'amuser à 
une soirée “CASINO” qui aura lieu le 18 septembre 1970, à 
8 hr, au gymnase Holy Cross, situé à 290, rue Dubuc à St- |! 
Boniface, Le prix d'entrée de $2.00 comprend une collatio 
et cinquante dollars en ‘papier monnaie” pour s'amuser aux 
tables de jeu, Venez danser, vous rafraïchir avec nous et par- 
ticiper à l'encan. Les billets sont en vente aux endroits sui- 

ants: bureaux du Festival du Voyageur, 328, rue Taché, tou- 
tes les banques situées à Se Bonitnes, Meckling Furs, 146 


boul. Provencher. Pour toute autre information, veuillez 


Les profits de cette soirée sont destinés au Festival du 


Rien ne presse? Monique a dix-huit ans 
et en âge de se marier, Et permeftez=mo! 
de vous dire, cher ami, que plus étroite= 
ment vous garderez Monlqie près de vous 
sans Jamais lul permettre de prendre le 
muindre plaisir de son âge, plus elle se 
pressera de s'envoler loin de votre égo's= 
me vers quelque jouvenceau qui saura la 
comprendre, 

-Un jouvencean? 

ll se sentit pris de vertige à cette idée, 
NH ne lui était jamais venu à l'esprit que sa 
fille pouvait ne pas se trouver parfaitemen 
heureusé près de lui, I s'était assis et a= 
vait laissé tomber les bras sur la table 
lisse du bureau où pendant trente ans il 
avait corrigé des thèmes et des versions 
dans les langues mortes, Sevré de ce jalt 
antique, officiellement et malgré lui, Îl con« 
tinuait de s'y abreuver dans sa solitude en 
travaillant à un recueil de corrigés desti= 
nés à certains professeurs, ou en donnant 
des répétitions à des élèves en retard qu’il 
fallait pousser, Il espérait que la vente de 
son livre permeltralt à sa ‘ille de réaliser 
le rêve qu'avait en vain caressé la mère, 
le remplacement des vieux lauteutls dans 
lesquels Louise Richet refusait de s’as- 
seotr, Son bras replié sur la table montrait 
À la visiteuse en écharpe de vison et parus 
re de perles fines, la manche luisante de 
son veston notr dont le revers s'ornait d'u» 
ne rosette violette, indice certain d’une in= 
discutable activité pédagogique, 

Soudain, la porte s’ouvrit sur Monique, 
Celle-ci, voyant le voile da tristesse qui 
couvrait le visage sans couleur de son pè= 
re, se précipita dans ses bras: 

— Papa, n’aie pas de chagrin, je ne parti= 
ral pas, je ne te laisserai pas seul, Ne sois 
pas triste, 

Le vieux regard s’inonda de tendresse: 

-Mais si, tu partiras, mu fille, Je veux 
que tu partes, 

-Et pour en revenir à l'Espagne, dit-il 
en 5e tournant vers Louise, C'est vraimen: 
gentil à vous d'offrir à Monique ce mér= 
vellleux voyage, Vous m'en voyez confus et 
reconnaissant... 

Elle l’arrêta avec de la douceur dans le 
regard et un mouvement gracieux de la tê- 
te: 

-J'aime Monique comme ma fille, vous 
le savez, Antoine, 

Sans perdre de temps, Madamé Richet 
sortit pour aller à l'agence retenir une 
place pour Monique, 


à suivre 


L'Association Culturelle 
Franco-Canadienne 
de la Saskatchewan 


@ 


De plus en plus au 
service des Francophones 
de la Saskatchewan. 
Siège Social: 2800, RUE ALBERT, 

REGINA. 


Téléphones: 536-7233 
536-3323 


Avis de Décès 


SASKATCHEWAN 
WILLOW BUNCH 


MME PAUL CAMPAGNE 


Mme Paul Campagne (née 
Marie-Viola) est décédée à 
l'hôpital d’assinibola le 28 
juillet, à la suite d'une pés 
nible et longue maladie, Elle 
était née à Caussonnel, en 
France, en 1890, 

Des prières furent réci= 
tées en l'église de St-Vic= 
tor, la veille des funérail= 
les, qui eurent lieu le 31 
juillet, 

La messe de Reauiem fut 
concelebré par l'abbé Josês 
ph Strohhofer, assisté des 
abbés, Roger Ducharme, de 
Ferland, Adrien Chabot, de 
Willow Bunch, Lucien Rodris 
que, d’Assiniboia et l'abbé 
Laprise, de Rockglen, 

L'enterrement se fit au 
cimetière catholique de St 
Victor, près de la tombe de 
M, Campagne décédé en 
1967, Le salon funéraire 
Ross, d’Assinibola, était en 
charge des arrangements fu= 
nêbres, 

Les porteurs furent M M, 
Albert St-Yves, André Rons 
deau, J-B, Giraudier, André 
Philippon, Raymond Campa= 
gne et Jean Viola, neveu, 

Mme Campagne vécut 
plusieurs années àSt- Victor 
et à Victoria, C.B,, et dé 
ménagea à Willow Bunch en 
1967, Son mari la précéda 
dans la tombe en 1967, et 
son frère Emile au mois 
de mars dernier, 

La défunte laisse dans le 
deuil deux enfants, Emile et 
Louise (Mme Siméon Boi« 
vert), de Willow Bunch; 14 
petits=enfants et un frère, 
Jos, de l’Alberta, 

Un goûter fut servi après 
les funêrailles, 


M. J. KWASONICKI 


M, John Kiwasonicki est 
décédé subitemen! à l’hôple 
tal d’Assiniboia le 31 juillet, 
à J'âge de 49 ans, Les funé- 
railles eurent lieu à Assis 
niboia le 3 août, à 10 heures 
du matin, 


Le défunt laisse dans le 
deuil son épouse (Gilberte 


St-Yves); quatre filles, qui 
demeurent sur une ferme, à 
Maxstone; sa mère, unfrère 
et deux soeurs, à Assiniboia, 

Sincères condoléances à 
la famille éprouvée, 


MANITOBA 


PRECIEUX-SANG 
M. James Desaulniers 


Le jeudi 17 mourait à 
l'hôpital général de Winni= 
peg, M, James Desaulniers, 
âgé de 63 ans et époux d'A 
dèle Desaulniers, du no 283, 
rue Florence, St-Boniface, 


Le défunt laisse dans le 
deuil, outre son épouse, une 
fille, Mme Harvey De Neve 


MacKENZIE 
Salon funéraire de Prince- 
Albert. 

W.T. Beaton — H.J. Jordon 
130, 9e rue Est. Tél: 763-8488 
Ici on parle français. 


(Annette), de Mélita, et deux 
petites-filles, Brenda et Ra= 
chelle, 

Les prières furent dites 
le samedi 18 juillet, à 7h 90, 
au salon funéraire Desjar= 
dins par l'abbé Roland Tes= 
sier, et dimanche, à 8 heu 
res, en l’église de St-Clau= 


de, 
Une messe de Requiem fut 
chantée le lundi matin 20 


juillet, à 10 heures, par le 
Père JM, Gagné, 

L'inhumation eut lieu au 
cimetière local de St-Clau= 
de, 


LA BROQUERIE 


M. Alfred Choiselat 


Le mercredi 5 août, après 
quelques semaines d’hospie 
talisation à Sainte-Anne, est 
décédé M, Alfred Choiselat, 
à l’âge de 88 ans, Les fus 
nérailles furent célébrées à 
La Broquerie le samedi à 
10 heures du matin, 

M, l'abbé Joseph Choise= 
lat, fils du défunt, concé= 
lébra la messe avec MM, 
les abbés Robert Campeau 
et Noel Delaquis, de St-Bo= 
niface, Ubald Lafond, de St= 
Vital, Réal Bélanger, de La 
Broquerie, et Léo Couture, 
de St-Norbert, M, Gérald 
Choiselat, petit - fils du sé= 
funt, était lecteur, Les por= 
teurs étaient MM, Roger 
Fontaine, Laurent et Joseph 
Allard, Lionel et Rénald 
Choiselat, tous petits-fils, 

Etaient présents au sanc= 
tuaire, MM, les abbés Ray= 
mond Roy, Léonce Aubin, 
L=P, Jean, Ovide Moquin, 
Joseph Jolicoeur, Adélard 
Couture, de St-Boniface, 
Marcel Daquay, d’Ile-des 
Chênes, Roland Bélanger, de 
Transcona, Bernard Bélan= 
ger, de Christ the King, Ré= 
ginald Prescoot, de St 
Pierre, Henri Perron, de 
Lorette, David Roy, de St= 
Jean-Baptiste, et Robert Na= 
deau, de St-Malo, La dis 
rection des funérailles était 
rection des funérailles était 
confiée à M, Lafrenière de 


la chapelle funéraire Green 
Acres, 

Parmi la nombreuse as= 
sistance, on remarquait une 
soixantaine de religieuses, 
particulièrement des Soeurs 
Grises, des Soeurs Oblates 
et des Filles de la Croix, 
Après les funérailles, une 
réception offerte par la fas 
mille avait lieu à la salle 
du centenaire, 

Né à  Contalmaison, en 
France, le 7 août 1882, M, 
Choiselat vint au Manitoba 
vers l'âge de 20 ans, En 
1905 il terminait son cours 
D'école normale à St-Boni« 
‘acv, et le 19 novembre 1996 
il épousait Mlle Amanda Gé 
néreux, de La Broquerie, 
Après un séjour de 2 ans 
à Norwood, M, et Mme Choi= 
selat vinrent s'établir à La 
Broquerie, Institeur durant 
plusieurs années et agent 
d’assurance pour la compas 
gnie Wawanesa durant 45 


Monuments 
BRUNET 
405, rue Bertrond, St-Bonitace 
Tel,: 233-7864 


ans, M, Choiselat défrichait 
et cultivait en même temps 
une ferme dans le district 
de St-Roch où, avec le con 
cours de sa vaillante épouse 
il éleva une belle famille 
de 12 enfants, 

En 1951 M, et Mme Choi 
selat se retirèrent au vil- 
lage de La Broquerie où ils 
résidèrent depuis dans une 
antique et charmante des 
meure qui fut jadis la pre 
mière chapelle de la parois 
sse, Très fervent dela mes 
se quotidienne, avec la col= 
laboration de la famille, ces 
braves pionnièrs construisis 
rent durant l'Année Mariale 
1954 une pieuse grotte de 
N-D, de Lourdes,  Bénite 
la même année par Mgr Mau 
rice Beaudoux, cette grotte 
fait encore l’admiration de 
nombreux visiteurs, 

Outre son épouse, le dés 
funt laisse dans le deuil 
six fils, Charles et Eugène, 
de Nipigon, Ontario, Mar= 
cel, de Winnipeg, Gabriel et 
Georges, de La Broquerie, 
et M, l'abbé Joseph Choises 
lat, curé de St-Adolphe, six 
filles, Joséphine, de St-A- 
dolphe, la Rev, Soeur 
Jeanne, S,G.M,, de Berens 
River, la Rév, Soeur An 
toinette, M,0,, de Camper= 
ville, Clémence (Mme Ede 
mond Fontaine), Marie (Mme 
Armand Comeault), et Thé 
rèse (Mme René Allard), de 
St-Boniface, tous présents 
aux funérailles, 36 petits- 
enfants et 21 arrière-petits= 
enfants, 


REMERCIEMENTS 


Mme Amanda Choiselat et 
sa famille désirent remers 
cier toutes les personnes qui 
leur ont témoigné de la syms« 
pathie durant la maladie et 
à l’occasion du décès de M, 
Choiselat, Merci tout par 
ticulièrement à MM, les ab= 
bés Juneau et Bélanger, de 
La Broquerie, ainsi qu'aux 
Pères Rédemptoristes, aux 
médecins et au personnel 
de l'Hôpital Sainte-Anne, ain= 
si qu’à toutes les personnes 
qui ont assisté aux prières 
ju aux funérailles, 

* * * 

La famille Wendling dé 
sire adresser ses sincères 
remerciements etsa profons 
de appréciation pour tous les 
gestes de bonté, tributs flon 
raux et messages de sympas 
thie de ses nombreux amis 
et voisins lors de la perte ré= 
cente de leur cher mari et 
père Eugène Wendling, 

suite à la page 19 


Chapelle 


funéraire 
Coutu 


156, rue Marion 


St-Boniface 


L'établissement le plus ancien 
de St-Boniface 


TELEPHONES: 
233-7453 247-2325 


La chronique 


par 


Guy de Bretagne, O.M.I. 


Qui aura raison devant l'Histoire 


Paul VI a montré un courage extraordi- 
naire en promulguant “Humanae Vitae”, Il 
n’a pas bronché devant l'impopularité et 
les innombrables critiques philosophiques, 
scientifiques, sociologiques et culturelles 
qu'on opposait à sa doctrine sur l’immora- 
lité des moyens anticonceptionnels, Il ne 
s'agissait pas de naturisme, car l’auteur de 
“Populorum Progresio” rejoignait la doc- 
trine conciliaire de “Gaudium Spes” sur la 
planification parentale, Mais jamais il n'ac- 
ceptera de compromis douteux, des con- 
ceptions de principes et les demi-vérités qui 
se cachent derrière les formules imprécises 
comme “la liberté de conscience”, 

On s’est moqué du Pape. Nos savants 
théologiens ont fourni des arguments aux 
pasteurs embarrassés dans leurs cas de cons- 
cience. À s’insurger contre l'autorité, on a 
semé le doute dans les esprits et excusé 
tous les moyens, Ce fut dans nos pays ri- 
ches, marqués par le matérialiäme d’une 
civilisation de consommation, une ruée vers 
les solutions de facilité, alors que les pays 
pauvres ignorent cette peur insensée de 
l'enfant, Stephen P, Audley (Sign, août 
* 70), rapporte à ce sujet la parodie de la 
fameuse phrase de Churchill: “Never in 
history have 80 many individuals. confi- 
dently consumed such a powerful form of 
medication knowing so little about its po- 
tential hazards””. Son auteur est le docteur 
Hugh H. Davis, directeur de la Clinique de 
contraception de l'Ecole de Médecine Hop- 
kins à Baltimore. On sait les enquêtes de la 
FDA et autres agences gouvernementales: 
de partout viennent des dénonciations sur 
“la Pilule” et ses effets imprévus. 

On avait cru que le Pape condamnuait la 
Pilule alors qu’on pensait qu’elle travaillait 


avec la nature pour ne rendre la conception 
possible qu'à certaines périodes, Il ne s’agis- 
sait pas de cela: le Pape déclarait immorale 
toute action anticonceptionnelle, La Pilule 
s’est avérée non pas un moyen de contrôler 
l'ovulation, mais de la prévenir, Ses effets 
désormais mieux connus montrent qu'ils 
sont équivalents à des méthodes anticon- 
ceptionnelles et celles-ci sont inacceptables 
au point de vue moral: 1) la prévention 
de l'ovulation inhibant la production des 
hormones est une forme de stérilisation, 
une stérilisation chimique; 2) la surproduc- 
tion du mucus vaginal est aussi effective et 
immorale que le condom, le diaphragme 
ou autre barrière mécanique, d’où une véri- 
table interférence volontairement voulue, 
pour empêcher la transmission de la vie; 
d) le troisième effet est de rendre la paroi 
de l'utérus incapable de garder l'oeuf ferti- 
lisé qui se voit artificiellement expulsé par 
une hémorragie provoquée qui passe pour 
une menstruation; ceci équivaut de fait à 
un avortement provoqué volontairement. 
Dans les trois cas la morale chrétienne 
découvre que la Pilule est loin d'apporter 
une solution facile et apparemment inno- 
cente. La stérilisation, les moyens anticon- 
ceptionnels et l'avortement restent immo- 
raux, quel que soit le moyen employé. 
“Self-control” reste le mot-clé, non pas 
“birth control” qui, de fait, selon Chester 
ton, ignore à la fois le “birth” et le contrô- 
le. La médecine comme toute technologie 
et science doit se soumettre à la morale 
pour rester “humaine”, Le chrétien sait 
que la foi reste le moyen le plus éprouvé 
pour ne pas se laisser aveugler par les s0- 
phismes et les illusions! Saint Pierre est 
là pour nous guider: À qui irions-nous ? 
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La grotte de Lourdes 
à St-Malo 


Le 5 novembre 1895, l’ab- 
bé Abel Noret, originaire de 
France, arrive à Saint-Malo 
comme curé et apporte À 
sa nouvelle paroisse la 
grande dévotion mariale de 
son pays, celle de Notre= 
Dame-de-Lourdes, 

Peu de temps après son 
arrivée, explorrant le dos 
maine paroissial, un site 
attire son attention, un en= 
droit idéal pour une ‘‘Grot= 
te de Lourdes'’, La petite 
rivière, la colline boisée, 
tout le charmait, 1 prend 
la résolution d'y honorer la 
Vierge sous le vocable de 
Notre-Dame de Lourdes, 


Dès le mois de juillet 1896, 
l'abbé Noret met son projet 
à exécution, Avec l'aide bé- 
névole de quelques pa= 
roissiens, 11 nettoie l'en 
droit, comble les trous et 
construit une petite chapelle 
au bas de la rive sud di 
la rivière, 

Mais comment relier la 
grotte et l'église? Le plan 
auquel on a recours est as= 
sez original, Le Curé se 
rend à la grotte avec un 
groupe d'hommes, Puis gui= 
dés par le son de la cloche 
de l'église, ces vaillants bû= 
cherons taillent un chemin 
à travers le bois. 


Un séminaire d'art culinaire 


Dix religieuses de la cons 
grégation dee Missionnaires 
Oblates ont participé, du 8 
au 22 juillet, à un séminaire 
d'art culinaire, âl'Académie 
St-Charles, 


Dirigée par les Soeurs 
Laurette Brière et Andréa 
Bouchard, la session avait 
pour thème ‘'L'apostolat de 
la religieuse cuisinière 
d’aujourd’hui'’, à la lumière 
de l'Evangile, de la science 
et de l'expérience, 


AU TEMPS LOINTAIN DES RÉCOLLETS ET DES JÉSUITES 


C'est un livre d’importan= 
ce que celui de l'abbé Her 
man1 Plante, de Trois-Ri= 
vières, sur l'Eglise catholi= 
que au Canada (Edition du 
Bien Public, Trois-Rivières) 

Le sujet est ample, et 
nombre de problèmes qu'il 
envisage remontent aux dés 
buts de la colonie alors que 
le Canada était français à 
part entière, comme disent 
les gens d'aujourd'hui, et 
que les premiers m/ssion= 
naires essayalent d'yrépane 
dre la bonne nouvelle aus 
près des indigènes, en mê= 
me temps qu’ils se débat 
tatent contre les mauvaises 
manières, où les moeurs ré= 
préhensibles, ou les vices 
importés d'Europe par les 
blancs qui les avatent précé= 
dés, ou suivis en terre de 
Nouvelle-France, 

Les premiers essais d'é= 
vangélisation eurent lieu en 
Acadie, dans cette partie de- 
venue la Nouvelle-Ecosse, 


sous l'égide d'un Huguenot 
appelé Pierre de Monts, qui 
s'était engagé à coloniser 
le territoire et convertir 
les indigènes à la religion 
chrétienne, en retour de pri= 
vilèges exclusifs de coms 
merce -ce qui voulait dire 
surtout à l'époque, celui des 
fourrures, 

Il va sans dire qu'il ame- 
na avec lui un ministre hu 
guenot, mais il ne manqua 
pas de lui joiidre, en bonne 
pratique, der.x prêtres cn 
tholiques, 

Cela se passait en 1604, 
il y a plus de trois siècles 
et demi, mais la situation 
devait changée trois ans 
plus tard, les lettres paten- 
tes du sieur de Monts étant 
révoquées, le baronde Pour 
trincourt lui succédant, 

Samuel de Champlain, 
l'un des lieutenants en Aca- 
die de de Monts, reçut en 
1608, le mandat d'établir 
un poste de traite sur le 


Saint-Laurent, à l'intérieur 
des terres et il se fixa au 
pied du promontoire de Qué 
bec, 

En 1614, profitant d'un sé 
jour à Paris, 11 s'y aboucha 
avec le provincial des Récol= 
lets, qui lui confia un pre 
mier contingent d’apôtres: 
les Pères Denys Jamay ou 
Jamet, Jean Dolbeau, Joseph 
Le Caron et le Frêre Paci= 
fique Du Plessis, 

Il faut savoir que ces hom= 
mes étaient des intellec- 
tuels, dans la force de l’â- 
ge et dévoués on ne peut 
plus, chargés aussi d'ouvrir 
les yeux, de ‘‘fournir â leurs 
supérieurs de Paris des ren 


ARCHIBALD 
ROCO SERVICE 


seignements sur le Canada, 
de s'initier À la langue des 
Indiens de dresser un lexi= 
que puis de composer un 
dictionnaire de leurs dialec= 
tes!’, 

Les Récollets se dépensè 
rent corps et âme, pour me= 
ner à bien leur oeuvre, mais 
vint un jour où certaines 
difficultés dans leur com= 
munauté, financières en par= 
tie, les empêchèrent de 
poursuivre leur travailcome 
me 1ls le désiralent, 


suite à la page 20 


GUERTIN Frères 
MARCHANDS DE PEINTURE 
— Gros et détail — 
Accessoires pour peintres 
270, ev, Assialboine, Wpg 
Téléphone: 947-0491 


La qualité des discus= 
sions, l'ouverture d'esprit 
des participantes et la mise 
en pratique de la théorie de 
l'art culinaire ont contribué 
à donner aux religieuses cui= 
sinières un nouvel élan et à 
revaloriser cette fonction 
importante et indispensable 
dans les maisons religieu« 
ses, 

Les bénéficiaires de ces 
cours ont été unanimes à de= 
mander un autre séminaire 
du même genre pour mars 
ou juillet prochain, sous la 
direction cette fois du Frè= 
re Herman Zaccarelli, CS, 
C,, directeur international 
du Centre de recherches 
dans l'alimentation pour les 
institutions religieuses, 

Cependant, pour s'assurer 
le concours de cet expert, 11 
faudra au moins une soixan= 
taine de participantes, 

Toute demande d'inscrip= 
tion devra être adressée à: 

Sr Laurette Brière, M,0, 

C.P,9 
St-Boniface, Man, 


WESTERN PLUMBING & 
HEATING CO, LTD, 
A. NEYRON, propriétaire 
541, ruse Des Meourons 


Réparations als 
Pr ds -+ Rénovation 


Tétéphone: 247-3603 


Nous entretenons 


Georges Bouchard 
Joe 


— 


De Gagné Motors (1967) Ltd. 
Marion et Des Meurons, Saiat-Bonifoce 


Téléphones: 247-3041 ou 233-7018 


Le premier pélerinage eut 
lieu le 8 septembre 1896 
On se rendit de l'église à la 
grotte en procession, Dama= 
se Malo ouvrant la marche 
avec la statue de la Vierge, 

En 1904, année du Cinquan= 
tenaire des Apparitions de 
Lourdes, on construisit une 
chapelle dominant la grotte, 
Mgr Langevin la bénit le 
28 juillet 1906 et présida au 
pêlerinage devant une foule 
importante, 

En 1939, environ 7,000 
personnes visitèrent la grots 
te lors du jour annuel de 
prières, Mgr Benoît, curé 
d'alors, fit beaucoup pour 
améliorer la grotte: les 
chemins de descente, le dé- 
tournement de la rivière a= 
fin d'agrandir l'espace ré- 
servé aux fidèles, 


La situation du sucre 


Les ventes de sucre de 
betterave et de canne raffi- 
né ont été de 211,17,000 li= 
vres en juin contre 194,226, 
000 livres en juin 1969, De 
janvier à juin inclusivement 
les ventes ont été de 1446, 
000 livres (1,001,234,000 en 
1969), 


Re ESCORT 
Sel 


En juin 1970 la production 
de sel sec était de 359,533 
tonnes et celle des six pre“ 
miers mois de l’année, de 
1,887,219 tonnes, La quanti= 
té de sel expédiée ou utilisée 
par les producteurs était de 
287,298 tonnes et 1,848,621 
tonnes respectivement, 


MeCullough Drug Co. 
123, ev. Marion 


ou coin de 
la rue Taché 


Tél.: 247-2353 


Akcide Labessière 
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Q, -Nous avons toujours habité la campagne et main= 
tenant que nous nous faisons vieux, nos enfants voudraient 
nous voir venir habiter la ville, afin que nous soyons plus 
près d'eux, Ce qui nous intrigue le plus c'est le choix d’un 
logis, Nous ne savons pas sinous devrions acheter une mai= 
son, où louer un appartement dans un immeuble ou une mai= 
son, Nous aimerions pouvoir profiter d’un parterre pendant 
l'été, avoir quelques fleurs que nous pouvons encore entre= 
tenir, Un conseil nous seraitutile, Merci, LECTRICE FIDE= 
LE, , 

R, - Vous seriez sans doute plus à l'aise dans une mai= 
son bien à vous, mais l’entretien hiver comme été pour= 
rait devenir trop ardu pour vous, Je croirais qu'un 10= 
gis dans une maison où un duplex tranquille vous con 


viendrait parfaitement, surtout si, avec l’aide de vos 
enfants, vous choisirez bien, N'oubliez pas si vous 


visitez des logis au rez-de-chaussée, de bien vous as= 

surer que les plafonds soient insonores, IL n'y a rien 

de plus fatigant que d'entendre des pas au-dessus de 
sa tête quand on cherche à se reposer, 

Q, - Nous avons acheté un joli bateau l’an dernier et 
depuis le printemss nous avons profité de la belle tempé- 
rature pour nous promener avec des parents et des amis, 
Nous irons bientôt en vacances dans un endroit assez é= 
loigné et laisserons le bateau dans notre garage, Des con= 
naissances que nous avons rencontrées il y a environ un 
mois nous ont demandé de le leur prêter pendant notre ab= 
sence, Nous n'avons pas encore répondu à leur demande 
et franche ment, nous préférerions refuser, Ne trouvez-vous 
pas que des choses comme des voitures ou des bateaux ne 
se prêtent à peu près pas? INQUIETE, 

R, -Je partage votre opinion, chère Madame, et à votre 
place je dirais tout bonnement à ces gens qui se mon= 
trent franchement osés, que vous ne le prêtez même pas 
à vos parents et que vous regrettez, mais qu’à votre re- 
tour, si le temps le permet, vous serez heureux de faire 
d'autres balades avec eux, 

Q, -Cræyez-vous que le fait de porter un bracelet assez 
large, en cuivre, puisse apporter quelque soulagement aux 
douleurs arthritiques? Il y a plusieurs années, j'ai connu 
des personnes qui portaient de tels bracviets et qui sou= 
tenaient qu’elles se sentaient mieux, Depuis un certain 
temps, j'ai remarqué qu'on fait une grande réclame et que 
même certains messieurs portent ces bracelets, J'ai tou- 
jours cru que cette notion touchait de près la supertition 
un peu comme de porter une pomme de terre dans sa poche 
pour prévenir où soulager les rhumatismes, Votre opinion 
s’il vous plait, Merci, CROYANTE 

R, —J'’ai lu dans plusieurs journaux et revues des arti= 
cles et des messages publicitaires au sujet des bracelets 
que vous mentionnez et franchement, selon 1’ Association 
médicale des Etats-Unis, qui a discuté du sujet à son der- 
nier congrès annuel, le port des bracelets de cuivre 
n'apporte aucun soulagement réel, En attendant d’avoir 
des preuves, je crois que c’estse leurer que de faire les 
dépenses pour en acheter, 

Q, -Récemment, dans une soirée sans façon, nous avons 
discuté du port du pantalon par les jeunes filles et les dames, 
dans Les bureaux, Nous étions un groupe dont les âges va= 
riaient. beaucoup et cependant, l'opinion fut généralement la 
même: pour le sport, la plage, la détente À la maison ou au 
jardin il est très convenable et même élégant, mais pour le 
bureau non, Les messieurs présents surtout ne l’approuvait 
pas, J'ai été plutôt surprise de leur réaction, Qu’en pensez- 
vous? SECRETAIRE, 

R, -Je partage l'opinion générale de votre groupeet ne 
suis pas du tout surprise de l’attitude des messieurs. 


Albert Pélissier 


289, rue és sus 
Winnipeg 


Réparations - Remodelage 
Entreposage 
Manteaux de fourrure neufs 


Tél. 943-8895 


peut La 


Coeu.we, 


REIMER'S 
DRESS SHOP 


STEINBACH, MAN. 


Manteaux de dames 


Vêtements de sport 
pour dames 


Lingerie 
Accessoires 
Accessoires de robes 
de réception 
Le tout à des prix modiques 
Nous nous spécialisons 


aussi dans les 4 
te, 


Tél.: 247-3087 


. 


PATRON 


Prix 50 f 
Envoyez votre commande à : 
Laura Wheeler Dept; 
La Liberté et le Patriote, 
60 Front St, West, Toronto, 
(non à Winnipeg). 
Ecrire lisiblement le numéro du 
patron, la grandeur, votre nom 
et votre adresse, 
(Paiement en monnaie seule- 
ment, Les timbres ne sont pas 
acceptés). 


COMMENT ÉLEVEZ-VOUS VOS ENFANTS 


Devant la constante pros 
gression de la délinquance 
juvénile, aux Etats-Unis, at« 
tribuée en partie à l'extrès 
me indulgence des parents 
américains qui prennenttrop 
au pied de la lettre les con= 
sells et avis des psycholo= 
gues selon lesquels il ne 
faut jamais contrarier un 
enfant mais lui laisser suis 
vre, au contraire, tous ses 
instincts, la police de Dallas, 
Texas, a publier récemment 
un étrange dodécalogue, dous 
ze conseils ou commande= 
ments à l'usage des parents 
si, de propos délibéré, ils 
entendent faire de leurs fils 
et filles autant de chenapans, 
Les voici: 

le Ne rien refuser à l’en« 
fant dès son plus jeune âge, 
Ainsi quand il sera grand, 
il croira qu'il appartient au 
monde de l’entretenir, 

2e Rire de ses gros mots, 
Cela l'encouragera avec le 
temps à employer des ex- 
pressions toujours plus vul= 
gaires, 

3e Ne lui donner aucune 
éducation religieuse, Atten= 
dre qu’il ait 21 ans pour 
qu’il soit lui-même libre de 
choisir, 


La viande 


ll faut en user, mais non 
en abuser, surtout en prenant 
de l’âge, Eviter les viandes 
grasses et en sauces, Le 
procédé le plus sain pour 
les cuire estla grillade sans 
corps gras, 


Comment s'habiller 


quand on n’a plus 20 ans ? 


TORONTO =-S1 les manu= 
facturiers de vêtements, les 
dessinateurs et les coutu= 
riers se penchaient davane 
tage sur les problèmes de 
la mode pour la femme â- 
gée, ils trouveraient peut= 
être une mine d'or, 

A 45 ans, la femine é- 
prouve déjà quelque diffi- 
culté à se trouver une ro- 
be convenable; à 55 ans, 
c'est encore plus difficile, 
mals à 65 ans, elle fe- 
rait mieux de renoncer! 

Une enquête menée l'an 
dernier par l'Association 
des Consommateurs canas= 
diens témoigne d’un manque 
évident d'imagination en ce 
qui concerne les vêtements 
pour femmes d’un certain 
âge, Souvent, les vêtements 


PARK FLORISTS 


(en face de l'hôpital St-Boniface) 
Téléphone: 247-3891 


Fruits frais et confiseries 


Livreibon dans toute le ville 
Yvonne et Lucille Boulet, prop. 


Salle de réception du 


CENTRE ST-LOUIS 


ANGLE PROVENCHER et NADEAU 
Réservez dès maintenant pour 
vos, soirées sociales, banquets, noces. 


Bingo tous les samedis de 2 h p.m. à 4 h p.m. 
RENSEIGNEMENTS: Lucien Leclere 


500, boul, Provencher 


en question sont trop larges 
aux épaules, trop longs à 
la taille, ou trop étroits 
aux hanches, Il faut alors 
avoir ‘‘sa”’ couturière, et 
toutes les bourses ne peu 
vent pas se l’accorder,.. 

Ces femmes se plaignent 
également quant aux cou- 
leurs des robes qu’on leur 
présente: ternes et d’allus 
re vieillotte,. Elles blâ- 
ment de plus les manufac= 
turiers de ne rien confec= 
tionner pour elles; par aile 
leurs, les manufacturiers 
accusent les détaillants de 
ne pas acheter suffisame 
ment pour offrir un choix à 
l'acheteuse, 


La médecine préventive 
est une question de bon sens, 
basé sur l'expérience et la 
connaissance, Cela veut di= 
re d'aller au médecin pour 
des visites régulières, 


De nombreux symptômes et 
petits malaises peuvent 6 
tre traités au foyer à l’al- 
de de médicaments vendus 
sans ordonnance, Mais une 
bonne infirmière familiale 
apprend à reconnaftre les 
cas où 1 faut voir le méde- 
cin de famille même pour 
les états qui semblent bénins 
mais qui ne s'améliorent pas 
et où les symptômes persis= 
tent, 


4e Ne lui parler jamais 
ni du bien ni du mal afin 
de ne pas lui donner des 
complexes de culpabilité, 
Plus tard, quand il sera ar 
rêté pour vol d'automobile, 
il pensera que la société 
est injuste envers lui, 

5e Ne jamais l'obliger à 
mettre de l'ordre dans sa 
chambre, à ranger ses jou= 
ets ou ses livres; le faire 
soi-même afin de l'habituer 
À faire endosser aux autres 
ses propres responsabilités, 

6e Lui permettre de lire 
tout ce qui lui tombe sous la 
main, Veiller seulement à 
lui donner une nourriture 
saine, 

îe Se disputer le plus sous 
vent possible en présence 
des enfants: ainsi ils ne se 
ront nullement surpris si vos 
tre mariage se termine par 
un divorce, 

8e Combler les enfants 
d'argent; ne pas les faire 
travailler, Pourquoi leur 
rendre la vie difficile? 

%e Aller au-devant de tous 
leurs désirs, éviter coûte 
que coûte de les contrarier, 

10e Les soutenir contre 
leurs professeurs: ces der« 
niers ont toujours tort, 


lie S'ils se trouvent un jour 
dans une situation difficile, 
dites-leur que c'est votre 
faute, que vous n'avez pas 
su les conseiller, 

12e Préparez-vous à une 
vie pleine d’amertume; elle 
ne vous sera pas épargné, 
‘Vous récolterez ce que 
vous aurez semé!’ 

Toutefois, un bref coms 
mentaire à l'adresse des 
responsables suit ces pros 
pos d’une triste ironie: Afin 
d'éviter tout malentendu, ne 
suivez pas ces douze come 
mandements, Faites même 
exactement le contraire et 
vos enfants auront quelque 
chance de devenir de braves 
et honnêtes citoyens, 


Espérons que lorsqu'ils 
auront conquis le monde, les 
insectes se souviendront a= 
vec gratitude que nous les 


emménions toujours, avec 
nous, en pique-nique, 
1m rare RENTRER LETEAN À 


UNE DESSERTE DE JAMBON? 


QUELLE AUBAINE ! 


Savoir apprêter les restes permet d'étirer le budget alimen- 
taire tout en favorisant, à bas prix, la création de mets dif- 
férents. Des restes de jambon, par exemple, peuvent se trans- 
former en une savoureuse CASSEROLE DE LUXE AU 
JAMBON, mets substantiel où des dés de jambon nagent 
dans une crème de champignons, le tout caché sous des 
rouelles de pâte au cheddar, 


Casserole de luxe au jambon 


1 tasse de carottes en rons 
delles 

1 paquet (12 oz) de poiscon= 

gelés 

2 boîtes (10 oz) de potage 
crème aux champignons 

1/2 c, à thé de sel 

1/4 tasse d'oignon haché fin 

1 1/2 tasse de lait 

4 tasses de jambon coupé 
en dés 


Cuire les carottes et les 
pois à l’eau bouillante salée 
jusqu'à ce qu’ils sotent ten 
dres mais croquants, Dans 
une grande casserole, mê= 
langer le potage crème, la 
1/2 c, à thé de sel et l'os 
gnon, Incorporer graduelles 
ment le lait et porter à ébul= 
lition sur feu modéré, enre= 
müuant sans arrêt, Retirer du 
feu; ajouter le jambon et les 
légumes; couvrir, 


Chauffer le four à 325 oF, 
Tamiser ensemble dans un 
bol la farine, la poudre à 


1 1/2 tasse de farine tout 
usage tamisée 

2 1/4 c, à thé de poudre à 
pâte 

3/4 c, à thé de sel 

5 c, à table de beurre froid 

1/2 tasse de lait 

3/4 tasse de fromage ched= 
dar râpé 


pâte et les 3/4 c, à thé de 
sel, YŸ couper finement le 
beurre, Ajouter la 1/2 tasse 
de lait et mêter légèrement à 
l'aide d'une fourchette, En= 
fariner une planche à pâtis= 
serie et y pétrir la pâte 
en 8 À 10 coups, Abaisseren 
un carré de 9 po; saupou= 
drer de fromage râpé, Rôu= 
ler comme un gâteau roulé 
et couper en 8 tranches, Met= 
tre la composition au jambon 
dans un plat à four profond 
de 3 pintes, Disposer les 
rouelles au fromage à la 
surface, Cuire au four de 25 
à 30 mn ou jusqu'à ce que 
les rouelles soient bien do= 
rées, (De 6 À 8 portions), 


Voici une bonne façon de 
servir des pommes de terre 
en robe des champs, Laver 
des pommes de terre 
moyennes, Les envelopper 
sans serrer dans une double 
épaisseur d'aluminium et 
placer dans le four, Faire 
cuire environ une heure ou 
jusqu'à ce que les pommes 
de terre soient bien tendres 
à piquer, Quand elles sont 
cuites, entailler en croix 
où en diagonale et presser 
afin qu'elles s'ouvrent, As= 
saisonner et déposer au cen= 
tre une grosse noisette de 
beurre, Les pommes de ter 
re présentées ainsidans leur 
robe en aluminium font un 
bel effet et restent chaudes, 


A son jeune fils qui lui 
demandait ce qu'est un 
“compte conjoint", le papa 
donnait l'explication sui- 
vante: 

- Nous avons un tel compte 
à la caisse populaire, ta mè- 
re et moi, J'effectue les dé- 
pôts et ta mère fait les re- 
traits ! 


Lorsque vous lavez des 
champignons, faites-le ras 
pidement sans laisser trems« 
per dans l’eau; frotter légè= 
rement et sécher, 


Un coup d'accélérateur, et 
hop! Votre sac À main ou vo= 
tre cabas à provisions se 
renversent sur le siège? Fi= 
xez, sur la banquette, un 
gros élastique solide et lare 
ge, Vos sacs seront maintes 
nus bien en place, malgré 
les virages où les coups de 
frein, 


Rappelons que les petis 
tes quantités ajoutées les 
unes aux autres font les 
grandes, que les petites é= 
conomies souvent répétées 
deviennent de la grande 6 
conomie, 


Une dame se rend dans un 
grand magasin pour enfants, 
- Je viens faire mon dernier 
paiement pour la voiture de 
bébé que j'ai achetée, 

+ C'est parfait, madame, J'es- 
père que l'enfant se porte 
bien, 

- Très bien, merci, il se ma- 
rie dans deux jours ! 


Lorsque vous êtes à table, 
ne brandissez pas votre cous 
teau, Ne la reposez pas bru= 
yamment sur l'assiette, Ne 
le sucez pas, Ne vous en 
servez pas pour prendre un 
peu de sel dans la salière, 
Quand votre repas est fini, 
croisez votre couteau au= 
dessus de votre fourchette, 


Pour conserver plancher, 
linoléum et tapis propres, 
insistez pour que votre en 
fant n'entre jamais avec ses 
souliers dans la maison,Ses 
pantoufles l’attendent dans 
l'entrée, Automatiquement 11 
enlêve ses souliers, Ainsi 
vous êtes certain qu'il entre 
toujours les pieds propres, 
même durant la mauvaise 
température, 


Un tiroir ferme mal parce 
que le bois a gonflé; frottez 
à la craie assez épaisse les 
points de frottement, puis 
ouvrez et refermez plus 
sieurs fois le tiroir, La 
craie aura tombé aux points 
de friction; il n'y aura plus 
qu'à passer ceux-ci au pa= 
pier de verre et toutirabien 
ensuite, 


Lui: ‘Depuis que je vous ai 
rencontrée, je ne mange plus, 
je ne dors plus, je ne bois 
plus." 

Elle: ‘Comment cela ? 
Lui: “Je suis cassé ! ” 


Un passé vite renié 


C'est curieux, tout de mê= 
me, de constater avec quelle 
rapidité, les couturiers res 
nient les silhouettes qui ont 
fait leur renommée aucours 


des années passées, 

Ainsi, on affirme aujour= 
d'hui pour défendre les nou» 
velles longueurs, que le mis 
di assure plus d'élégance 
À la femme qui doits'asseoir 
puis sortir d’une auto sport, 
que ne le faisait le mini, Lis 
bre à vous d’y croire! 

Pour l'automne, l'accent 
est mis sur les lignes mous 
lant le corps, La silhouette 
est qualifiée de mille et un 
adjectifs: plus longue, plus 
douce, plus enveloppe, plus 
ornementale, Elle accorde 
beaucoup d'importance aux 
jambes... en les couvrants! 
Ainsi qu’au corsage, 

“Tout retour aux années 
*20,'40 et ’50 dans la recher= 
che des silhouettes de base 
s'avère un fiasco’, affirme= 


t-on, ‘‘Le vingtième siècle 
ne se permet pas de reves 
nir en arrière!”, 

Les proportions 70 se 
résument ainsi: petit cor 
sage légèrement ajusté do= 
minant une jupe étroite jo= 
liment moulée pour ressems 
bler à un verre à parfait 
renversé! Si la jupe s'évase 


parfois davantage vers 
l'ourlet, elle est toujours 
svelte, 


Robes et tailleurs con= 
naitront une saison du ton 
nerre, mais ne pourront 
remplacer l'indispensable 
manteau midi qui devient une 
pièce de base dans toute gar= 
de-robe, 


On ajoute généralement 
une ceinture au manteau tout 
comme au tailleur à jaquet= 
te courte et taille bien mar= 
quée, Qui sait, les couturiers 
dédaigneront peut-être bien= 
tôt ces nouvelles lignes? 
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Cols et poignets blancs vont naturellement aux robes en double-jersey texturé 
Fortrel car il n'y a plus de problème de lavage (le blanc ne se lave plus séparé. 
ment). Panda ajoute de petits plis nets devant et derrière, sous la taille basse, 


CHAUSSURES, ESCARPINS, GODILLOTS 


suite 


poulaines n’en continuèrent 
pas moins à s’allonger au 
point qu’il fallut en relever 
les pointes et les attacher 
au genou avec des chaînes 
d'or ou d'argent, afin de 
pouvoir marcher, Elles vé= 
curent ainsi jusqu'à la fin 
du XIVe siècle, La mode 
admettait encore des bros 
dequins, chaussures légè= 
res, les bottes fauves, les 
patins pointus à double ta- 
lon, les galoche à semelles 
de bois, Les femmes du 
monde, au XVle siècle, se 
chaussèrent de pantoufles ou 
d'escarpins de soie ou de 
velours, Ces escarpins étal= 
ent bas, si elles étaient de 
haute taille, Par contre les 
‘‘courtaudes et nabottes’!, 
ainsi que les appelle Brans 
tôme, portaient les patins 
liège de deux pieds de haut, 
L'époque Louis X111 détrôna 
le soulier au profit de la 
botte, Les gentilshommes 
qui se piquatent de goût por 
taitent la botte haute montant 
jusqu'au genou, pour aller à 
cheval, D'autres étaientlars 
ges, à revers retourné jus= 
qu'à la moitié du mollet, 
Ces jambes gainées de cuir 
étonnèrent fort un Espagnol 
qui écrivait: ‘J'ai vu bien 
des gens, mais je crois qu’il 
n'y a plus personne à cette 
heure, car ils étaient tous 
bottés et je pense qu’ils 6 
taient prêts à partir,”’ 

La botte, sous Louts XIII, 
ne se fige pourtant pas dans 
une attitude martiale, Elle 
sait être mondaine et frivo= 
le, Le gentilhomme qui la 
porte tire l'épée pour sou 
tenir l'honneur, mais Il ri 
me des maïrigaux, danse le 


branle et bat le pied, Il por= 
te la botte fine avec éperon 
cambré, dentelles au revers, 
N y a aussi ‘‘la botte mi= 
gnonne’’ qui s'épanouit en 
forme d’entonnoir, Elle a de 
longs pieds à bouts carrés, 
assez longs pour justifier 
l'histoire qui courut dans 
Paris: ‘‘On y ficha une fois 
un clou à quelqu'un dans le 
bout cependant qu’il était at 
tentif à quelqu'entretien, en 
telle façon qu'il demeura 
clouê au plancher,’ L'aue 
teur des Lois de la galante= 
rie française ajoute que s1 
le pied eût été jusqu’au bout 
de la botte, ‘‘le clou eust 
pu le . percer de part en 
part”, On ne pouvait mieux 
justifier cette mode, La 
cour de Louis XIV évolua 
sur des souliers à hauts tae 
lons, ornés de noeuds de ru= 
bans, l’empeigne se termi= 
nant vers le haut en forme 
d'éventail’’, 
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Chef-d'oeuvre offert 
à Louis XVI 


Les talons des petis mare 
quis, des abbés mondains 6- 
taient rouges; les personna= 
ges d’étât plus sévère adop= 
talent la couleur noire, Les 
souliers que l’on passait au 
roi, à son lever portaient 
des boucles de diamant,La 
chaussure en somme s'é- 
mancipait, donnant même 
dans l'extravagance, Moliè= 
re, dans son Don Juan, 
tournait ces prétentions en 
ridicules, ‘‘Ils ont itou de 
petits rabats au boutdes bras 
et de grands entonnoirs de 
passement aux jambes et, 
parmi tout ça, tant de rubans 
parmi tout ça , tant de ru= 
bans que c'est une vraie pl= 
té, N'y a pas jusqu'aux sOu= 
liers qui n'en solent tout 
farcis depuis un bout jusqu'à 
l'autre et ils sont faits d'u 
ne façon que je me rompis 
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Ranger les jouets 


Quands les enfants ont f1= 
ni de jouer, assurez-vous 
qu'ils rangent leurs jouets 
à leur place, Assurez-vous 
bien qu'ils sont tous rangés, 
Les enfants ont souvent l'in 
tention d'obéir à leurs pa= 
rents mails le monde est 
rempli de sources de dis- 
tractions! Le désordre peut 
provoquer des chutes, Et 
les chutes peuvent entrafner 
des blessures, 


Une spécialité de camping 


On peut transformer des 
oeufs broullés en un régal 
nouveau et substantiel, par= 
faitement adapté au style de 
vacances en plein air, en 
ajoutant une bofte de 19 on 
ces de mais (genre de cré- 
me) À 6 ou 8 oeufs battus 
le tout cuit à la poêle, com 
me des oeufs broulllés, 
L'Institut canadien des pro 
duits avicoles fait une se- 
conde suggestion de plat de 
résistance savoureux:Faites 
dorer dans une poêle avec 
un peu de gras, de l'oignon 
haché et des pommes deter- 
re cuites, tranchées, ajou= 
tez des oeufs battus bien as 
saisonnés et broutllez le tout 
jusqu'à consistance semi= 
terme, Des tomates frafches 
ou en conserve sont l'accoms 
pagnement préféré des amas 
teur de cette omelette aux 
pommes de terre, 


le cou avec,'’ L'industrie de 
la chaussure suscita, alors, 
un novateur: le cordonnier 
Lestage, établi à Bordeaux, 
qui à l’occasion du mariage 
de Louis XIV lui offrit un 
chef-d'oeuvre de son art: 
‘‘des souliers d’incroyable 
structure’’, Cet événement 
fut mis en vers par l'arti 
san lui-même, Le poème, 
découvert par Paul Lacroix 
(le bibliophile Jacob) est 


intitulé: ‘‘ Poésies nouvelles 
sur les bottes sans couture, 
présentées au Roy par le 
sieur Nicolas Lestage, maf- 
tre cordonnier de Sa Majes= 
té’’, 


A suivre 
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NOUVELLES INTERNATIONALES 


Espagne 


Un remaniement ministériel sera-t-il la suite de l'affaire ‘Matesa”? 


par Christian RUDEL 


Brusquement surgle au 
grand jour de la place pu= 
blique en Espagne, au mois 
d'août 1969, ‘‘l’affaire MA= 
TESA'' n'est pas encore 
complètement élucidée, mal= 
gré un rapport officiel sous 
mis aux Cortès (Parlement), 
et n'a pas fini de faire par= 
ler d'elle, 


Créée en 1956, la MATE» 
SA (Material Textil del Nor= 
te de Espana, Sociedad As 
nonina) a pour objet l'ex 
ploitation commerciale du 
brevet français IWER de 
métier à tisser sans navet 
te, 


La Société se développe 
rapidement et, pour conqué» 
rir le marché mondial de ce 
matériel, Matesa crée des 
filiales en Espagne et dans 
de nombreux pays: 75 Sociés 
tés, dépendent de Matesa, 
existent dans le monde lors= 
que éclate le ‘scandale’, 


En quoi consiste ce 
‘scandale’? En ceci que la 
Société n'a jamais exporté, 
jusqu’à cette heure, de mé- 
tiers à tisser, mais unique 
ment des capitaux espagnols, 
destinés soit à acheter des 
ciétés étrangères qu’elle 
voulait transformer en filia= 
les, soit à aider cesfiliales, 
Et les capitaux exportés 
provenaient de prêts ofti- 
ciels destinés à soutenir les 
exportations, 


Le rapport officiel expli= 
que ainsi le mécanisme mis 
au point par MATESA et son 
directeur, M, Juan Vila 
Reyes, Les filiales,..‘'a« 
vaient à honorer les traites 
présentées par la Banque de 
Crédit Industriel pour l’a 
chat supposé de métiers à 
tisser MATESA qui avaient 
en fait été échangés contre 
une participation de la Sos 
ciété dans les entreprises 
considérées, Le problème 
fut résolu le plus simples 
ment du monde, en prenant 
l'habitude de sortir d'Espa= 
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gne de pleines valises de 
billets de 1,000 pesetas qui, 
une fois convertis en devi= 
ses, revenaient pour la plu= 
part dans leur pays d'origi= 
ne à titre de paiement’ 


Mais pas l'ombre d’un 
métier à tisser dans tout 
cela! Pourtant les crédits 
accordés à MATESA ont dé- 
passé les 10 milliards de pe= 
setas et les premières opé= 
rations vers l'étranger sem= 
blent avoir commencé vers 
1965, 


Il semble bien qu’en cette 
affaire, le président de MA= 
TESA, qui disposait d'une 
grosse fortune personnelle, 
ne se soit guère enrichi: il 
a agi imprudemment pensant 
qu'au bout d'un certain 
temps ses filiales étrangè- 
res, consolidées, pourraient 
vraiment jouer le rôle pour 
lequel elles avaient été 
crées, 


L'ami de l'Opus Dei? 


Mais de scandale finane 
cier, l'affaire devint vite un 
scandale politique, Car la 
question se pose: comment 
n'a-t-on pas découvert plus 
tôt le caractère ‘‘fantaisis= 
te’’ des exportations de Ma= 
tésa? Comment la Société a- 
t-elle pu obtenir des crédits 
aussi élevés sans que pere 
sonne n’ose l'étudier d’un 
peu près? 


On l’expliquera en disant 
que Juan Vila Reyes avait 
pour amis d'importants dis 
rigeants de l’économie - et 
plus spécialement des mis 
nistres, De fait, MM, Espi- 
nosa San Martin, ancien mi 
nistre des Finances; Garcia 
Monco, ancien ministre du 
Commerce; Lopez Bravo, 
ancien ministre de l’Indus= 
trie (et présentement minis- 
tre des Affaires étrangères); 
Navarro Rubio, ancien mi= 
nistre des Finances, et jus= 
qu'à ces derniers jours gou= 
verneur de la Banque d'Es= 
pagne, ont dû ou bien fermer 
les yeux sur la nature de 
Matesa, ou agir avec une 
singulière légèreté et im- 
prudence en lui accordant 
des prêts de plus en plus 
importants, On penche pour 
la seconde hypothèse, 
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La seconde hypothèse 


Mais ces hommes appare 
tiennent pour la plupart (à 
titre individuel bien sûr) à 
l’'Opus Dei, ou sont très 
proches de lui, Les enne- 
mis de l’Opus Dei, veulent 
donc faire de l'affaire 
Matesa une machine de 
guerre contre les ‘'techno= 
crates'’ dont l'étoile monte 
dans le ciel du pouvoir espa= 
gnol, M, Fraga Irigarne et 
M, Solis, à l'époque respec= 
tivement ministre de l’Infor 
mation et du Tourisme et 
ministre des Syndicats, mè= 
nent ce jeu, On insinuera que 
M, Vila Reyes aurait versé 
d'importantes sommes d’ar= 
gent aux diverses ‘‘oeuvres" 
de l'Opus, C'est la guerre 
des ‘‘révélations'’ etdes dé= 
mentis catégoriques, Les 
adversaires de l’Opus en 
sont pour leurs frais, 


Avec le remaniement mi 
nistériel d'octobre 1969 ar 
rive au pouvoir une équipe 
presque homogène, tendance 
‘“Opus’’, et l'affaire sem= 
ble enterrée, 


Pour 
‘’négligence inexcusable’’ 


Pas pour longtemps, ce 
pendant, L'affaire continue à 
fournir titres aux journaux 
et sujets aux conversations, 
Le peuple invente le verbe 
‘‘matesar’’”, L'affaire sem 
ble créer un certain malaise 
dans l'armée où de nom 
breux officiers voient d'un 
mauvais oeil la montée des 
‘‘technocrates’’ et les pras 
tiques suspectes du monde 
des affaires où ils ne re- 
connaissent guère les idé- 
aux de l'Espagne tradition 
nelle à leurs yeux, 


Quelques mois avant de 
mourir, le général Munoz 
Grandes fait-il part de l'état 
d'esprit de l'armée à son 
vieux compagnon et chef 
d'Etat? 


On le dit, sans pouvoir 
l'assurer, Quoi qu’il ensoit, 
dès le mois de mars, les ju= 
ges de la Cour Suprême dé- 
cident d'inculper pour ‘‘né= 
gligence inexcusable’”’ six 
des personnalités impli= 
quées dans l'affaire, Deux 
mois plus tard, en mai, les 
premières condamnations 
tombent: le tribunal spécial 
de Madrid, chargé des af 
faires monétaires, inflige à 
48 personnes, pour contre 
bande, des amendes s'éle 
vant à un total de 2,285 mil. 
lions de pesetas, 


Plus récemment, enfin, la 
Cour Suprême décide de 
s'attaquer aux plus hautes 
personalités de l'affaire, 
c'est-â-dire, aux anciens et 
aux actuels ministres: MM, 
Garcia Monco, Espinosa San 
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Martin, Navarro Rublo (ce 
dernier donnait il y a quel 
ques jours sa démission de 
gouverneur de la Banque 
d'Espagne), Lopez Bravo, 
actuellement ministre des 
Affaires Etrangères, et Vil= 
lar Palasi, ministre de l'E 
ducation Nationale, 


Ce dernier, sous-secré- 
taire du Ministère du Com= 
merce jusqu'en mars 1965, 
avait ouvert un cabinet d’a= 
vocat et, à ce titre, futchar= 
gé de traiter quelques pro= 
blèmes de l’ensemble Ma= 
tesa, Il se défend aujour- 
d'hui d’avoir connu les des= 
sous de l'affaire et a propos 
sé récemment que l’on ‘‘ou= 
vre une enquête sur la for= 
tune de tous ceux qui ont eu 
l'honneur de détenir des 
charges politiques’, Il a été 
jusqu'à maintenant le seul à 
faire cette proposition, 

Il y a quelques jours, deux 
anciens membres qui dêtes 
naient les portefeuilles des 
Finances et du Commerce 
jusqu'au remaniement minis- 
tériel d'octobre dernier, ont 
été inculpés pour ‘'négli- 
gence ou omission!’, Il sem 
ble qu'on ait écarté l’inten= 
tion délictueuse, 


La fin du 
gouvernement homogène 


Quoique l'affaire soitres- 


sortie au grand jour, elle 
reste sur son terrain d'ori= 
gine: elle prend une tournu- 
re économique et financière 
et non politique, Le général 
Franco ne peut pas tolérer, 
bien sûr, qu'à travers Mates 
sa on fasse le procès du rés 
gime, Mais on peut bien fai= 
re tomber quelques têtes,On 
peut bien changer d'équipe 
ministérielle, 


Car c'est ce qui est ins= 
crit à court terme dans le 
rebondissement de l'affaire 
MATESA: la dislocation de 
l'actuel cabinet ‘homogène?’ 
et le retour à une combinaie 
son de coalition où les tech= 
nocrates de l’Opus n’au« 
raient plus la prépondéran- 
ce, Après tout, c'est tout 
simplement ce que souhais 
tent nombre d’'adversaires 
de l'Opus, à commencer par 
les phalangistes, 


Déjà les spéculations vont 
bon train, On voit le minis= 
tère des Affaires Etrangères 
changer de main, La politi- 
que étrangère de l'Espagne 
en subirait-elle le contres 
coup? Sans doute pas, car 
on fait remarquer que l’ace 
tion de M, Lopez Bravo 
s'inscrit dans le net pro- 
longement de cette entre 
prise et poursuivie long= 
temps par M, Castiella, La 
politique économique se 


poursuivrait aussi car M, 
Lopez Rodo, grand-maftre 
du Plan, resterait en place, 
n'étant pas compromis dans 
l'affaire, 


Les noms ne manquent 
pas, pour donner un nouveau 
visage au ministère, On pare 
le du retour de M, Silva Muse 
noz, l’ancien ministre des 
Travaux Publics, mais aussi 
d'hommes en marge depuis 
longtemps, où même dansus 
ne certaine forme d’opposi= 
tion, 


Et certains pensent même 
que Franco «qui s'est aper« 
çu de l'échec d’un cabinet 
homogène et souhaite reve 
nir à sa formule favorite 
d'association des grandes 
forces du régime = pourrait 
profiter de l’occasion pour 
nommer enfin un véritable 
premier ministre, 


La date de ces transfors 
mations? On ne peut guère 
la fixer, Franco ne se déci« 
dant jamais qu’à la dernière 
limite, D'ailleurs les va 
cances sont là, Mais, à 
l'automne, il y aura sans 
doute du nouveau à Madrid, 


(copyright by B, I, P,) 


Le Québec ne ressemble à aucun autre pays. Ses 15 000 milles de routes nationales, qui dé- 
bouchent sur un réseau de 30 000 milles de routes secondaires, se chargent de vous le prou- 
ver d'agréable façon: elles s'ouvrent sur des panoramas exceptionnels, traversent des ré- 
gions célébrées par l'histoire ou sillonnent tout simplement de paisibles campagnes. Elles 
vous invitent à découvrir leurs charmes: ce pont ouvert, à la Sarre dans le Nord-Ouest qué- 
bécois, est un des 175 magnifiques vestiges que l'ère ‘’pré-autoroute"a laissés au Québec, 
(Photo: Office du Film du Québec). 


A 
Au poste CBWFT 


Vaut la peine 
d'être vu 


CBWFT 
Jeudi 20 août 


LE SEL DE LA SEMAINE 
(10:00) Reprise de l’inter« 
view de Fernand Séguin avec 
le grand écrivain Henry Mil« 
ler, M, Miller nous parlera 
de ses avéntures, du métier 
d'écrire, des personnalités 
qu'il a connues, bref de sa 
vie, la plus intense qu'ait 
jamais vécue un homme de 
lettres au XXe siècle, Les 
mêres de famille peuvent 
sans crainte autoriser leurs 
filles à écouter M, Miller 
car il ne leur donnera pas 
de mauvais conseils, 


Vendredi 21 août 

CINEMA (3:00)  ‘‘Cadet 
Rousselle’’ aventures fan 
taisistes avec Bourvil, 


Samedi 22 août 

CINE-JEUNESSE (2:30) ‘‘Le 
Capitaine ’’, Les garçons 
d'une école bulgare sont de= 
puis longtemps divisés en 
deux bandes rivales et les 
filles sont tristes d’être tou» 
jours négligées par les gare 


çgons, Un jour, les deux bans 
des font la paix et tous de 
viennent mystérieux, 


Dimanche 23 août 


FESTIVAL DE FRANCE 
(8:30) ‘Le huguenot récal= 
citrant'” Au XVIIe siècle, 
dans les Cévennes, Un épl- 
sode de la guerre des Cds 
misards, qui opposa les pro= 
testants aux soldats de Louis 
XIV, 


Lundi 24 août 


Concerts Populaires (10:00) 
OS.M, joue l'Ouverture du 
‘Carnaval’’ de Dvorak, ext, 
du ‘Lac des cygnes'’ de 
Tehaikovsky, ‘‘ Prélude À 
l'après-midi d'un faune’? de 
Debussy et ‘'L'Apprentis 
sorcier’’ de Dukas, Aussi 
Renée Claude, 


CINEMA (11:00) ‘‘Gaz=oil!! 
Drame avec Jean Gabin, 


Mardi 25 août 


MOI ET L'AUTRE (9:00) 
‘“L'Impôt''’ Gustave a trous 
vé un nouveau truc pour 
payer moins d'impôt (Re 
prise), 


x m 8:30 Festival de France 
JEUDI 20 AOÛT 10100 ‘Déssiers 
2:00 Le major Plum 10:30 Propos et confiden- 
Pouding (c) ces 
2:30 Ni oui ni non (c) 11:00 Cinéma nouveau 
3:00 Cinéma: “Catheri- d'hier et d'aujour- 
ne de Russie” d'hui. ‘ Les gom- 
(Italien 1962). mes”. (Belge-fran- 
4:30 Ulysse et Oscar (c) çais 1968) 
5:00 Robin Fusée (c) c : 
5:30 Les hommes N l'es- LUNDI 24 AOÛT j 
pace 2:00  Grujot et Délicat (c) 
6:00 Le monde en liber- 2:30 Oui ou non(c) 
té (c) 3:00  Cinéma- “La gros 
6:30 LS du Picar- se Ne rT RUE 
ie (c) çais 1955 
7:00 Le téléjournal et 4:30 Ulysse et Oscar (c) 
le sport x 5:00  Chaperonnette à 
7:15 A Propos pois (c) 
7:30 Donald Lautrec 5:30 Francis chez les 
“chaud” (c) Fauves 
8:00 : Les Grands Films 
f MA # 6:00 Plein feu l'aventure 
(Américain 1954). 6:30 Les Stes Chéries (c) 
40:00 Le sel de lasemaine 700 Le téléjournal 
11:00 Classique à coup 7:15 A propos 
sûr ‘“‘Extase”. 7:30 Lagardère 
(Tchèque 1933) (c) 8:30 Ma sorcière Bien- 
VENDREDI 21 AOÛT pur de (e) dt 
2:00 La Ribouldingue (c) 9:30  Prenez’le volant 
2:30 Les trois as (c) 10:00 Concerts Populaires 
3:00  Cinéma- ‘Cadet 11:00 Cinéma: “Gas oil” 
Rousselle” (Fran- : Canal 1955) 
çais 19541 , nçais 1955) 
4:30 Ulysse et Oscar (c) 
5:00  Vogi(c) MARDI 25 AOÛT 
5:30 Voyage au fond 2:00 OK Shérif (c) 
des mers (c) 2:30 Ni oui ni non(c) 
6:30 Les animaux chez SE fé AL ALAN 
3:00  Cinéma- “Le 14 
eux (c) “uillet” 
7:00 Le téléjournal Jo 
et le sport 4:30 Ulysse et Oscar (c) 
7:15 A propos 5:00 Mini fée (c) 
7:30 La soeur volante (c) 5:30  L'Ane Culotte 
8:00 Sébastien et la 8:00. :La Than dés 
Marie Morgane (c) Hollandais (c) 
8:30 ft de du 6:30 Le Courrier du Dé- 
ciel (c 
à FA ps sert 
a ane ge 7:00 Le téléjournal 
10:00 Format 60 7:15  A:propos 
11:00  Cinéma- “Le plus 7:30 Cinéma du mardi- 
beau moment” “Le convoi des bra- 
(Italien 1957) ves”’ (Américain 
oo 
SAMEDI 22 AOÛT SES 
2:30 Ciné-Jeunesse (c) 9:00 Mol et sure (c) 
4:00  Lassie (c) 9:30 Le Enquêteurs 
4:30 Fourmi atomique Associés (c) 
5:00 Les motards 10:00 Format 60 \ 
5:30 Les as des quilles(c) 11:00 Cinéma canadien- 
6:00 Le téléjournal “Voiture d'eau 
6:05 Atome et Galaxies (c) (Canadien 1968) 
6:30 Tarzan (c) 
7:30 Cher Oncle Bill(c) MERCREDI 26 AOÛT 
8:00 Billet de a ur- d é 
“Quatre hommes k 
à Nora ? (Italo- 2:00 Picolo (c) 
Espagnol 1965) 2:30 Oui ou non (c) 
9:30  Valérieet l'aventu- 3:00  Cinéma- Belle de 
re Rome” (Italien 
10:00  Cinéastes de notre 1955) 
temps- 4:30 Ulysse et Oscar (c) 
11:00  Cinéma- “Kriminal” 5:00 Les cadets de la 
(Italo-Espagnol 1966) forêt (c) 
DIMANCHE 23 AOUT ac He dl pt 
2:30 L'univers des sports 6:30 Cinéma d'ici (c) 
(c) 7:00 Le téléjournal 
430  D'hier à demain- 7:15 A propos 
5:30 Cinquième dimen- 7:30 La bohème (c) 
sion- AURONT 
6:00 Les contes de Tche- 8:00 Cinéma- “Paula 
Lot: 9:30 Gros plan 
6:30 “Saskatchewan ju- 10:00 Le prisonnier (c) 
bilée” 11:00  Ciné-nuit- “Les or- 
7:00 Quelle Famille (c) gueilleux”. 
7:30 Zoom(c) 
REMERCIEMENTS 
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toutes les personnes quileur 
ont témoigné de la sympathie 
soit par offrande de messes, 
fleurs, assistance aux funé 
railles ou de quelque autre 
manière, lors du décès de 
leur mari et père, M,James 
Desaulniers, Un merci spé“ 

Mme James Desaulniers  siale aux dames qui ont ser 
et ses enfants, Annette et vi le goûter après les funé- 
Harvey, désirent remercier  railles, 


La famille Campagne res 
mercie tous ceux et celles 
qui leur ont témoigné de la 
sympathie de quelque maniè= 
re que ce soit à l’occasion 
du décès de Mme Paul Cam 
pagne, 


Dans le monde des arts. 


Voici ce que disaient trois journaux de l'est au sujet du 
Cercle Molière lors de sa tournée au mois de juillet, 


‘“‘Extrêmement bien présentée par le Cercle Molière... 
une soirée par une troupe accomplie qui rivale bien avec 
des groupes professionnels!’ 

The Ottawa Journal 


‘‘Le Cercle Molière a prouvé qu’il était une troupe écla= 
tante de santé après quelque 45 ans d'existence... La mis 
en scène de la pièce est plus que réussie... Côté interpré- 
tation, nous avons eu une véritable surprise etnous ne nous 
attendions pas à tant de talent, ’’ 


Le Droit, Ottawa 


“En assistant,..à une pièce de théâtre présentée avec 
beaucoup de compétence par le Cercle Molière,,.plusieurs 
des acteurs que nous avons vus en scène peuvent se coms 
parer aux meilleurs que nous avons au Québec, ”? 

Le Devoir, Montréal 
..… 

La Corporation Métropolitaine de Winnipeg, suivant les 
recommandations Du Conseil des Arts du Manitoba, a oc= 
troyé $128,775 en faveur d'organisations culturelles, L'Or= 
chestre symphonique de Winnipeg, le Manitoba Theatre 
Centre,le Ballet Royal de Winnipeg, Rainbow Stage et Inter 
faith Harmony Theatre en ont reçu une part, ainsi que le 
Cercle Molière qui a obtenu $1,500, 


.. 


‘Un siècle d’hommes’’, présentation multi média sur le 
peuple du Manitoba, tirée du roman ‘‘La petite poule d'eau’? 
de Gabrielle Roy, passera en français au Planétarium de 
Winnipeg, à 8 h 40 du soir du 22 au 29 août inclusivement, 


+» 

Près de 500 jeunes gens se sont présentés aux auditions de 
la comédie musicale ‘‘Hair’’ à Montréal, La distribution 
qui comprend 28 comédiens est bilingue puisque le specta= 
cle sera présenté en français et dès le 22 septembre en an- 


glais, à la Comédie Canadienne, 
LE. LR 


Une série de six chansons québécoises interprétées par 
Jean-Pierre Ferland, Claude Gauthier, Claude Dubois et 
Claude Léveillée, est la raison d'être de six courts films 
d'animation, en couleur, produits par l'ONF, 

Tête en fleurs, Les fleurs de macadam, Cerveau gelé, 
Notre jeunesse en auto-sport, La ville et Taxi sont ainsi À 
l'origine de créations artistique portant la merque person= 
nelle des réalisateurs qui se sont attachés À leur illustra= 
tion, 


M, Marcel Gosselin expusera ses peintures, dessins, et 
sculptures au ‘‘100 Nons’’ du 16 au 29 août, de 12 h à 22h, 


et _réparetions 


Entrotien 
de toutes merques d'apperelis 
Noures: de © à em, à © h pm, 


MUSICANA 
Le un es a Disque Français 
202 Provencher 
Mrbonitéee 6, Mon, 
Tél.: 233-7222 
Tous les disques 


à 20% de rabais 
3,000 disques français en magasin 
GRR ane en 


—Service compétent et garanti 


Frontenac TV-Radio 


Tél: 233-6458 
11, re Marion, Ht-Benitese 


Entreprise Générale d'Electricité 


Fontaine & Compagnie 


165, boulevard Provencher, St-Boniface 
Téléphone: 233-7425 
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Des erreurs à éviter 


On parle beaucoup, depuis quelque temps, de 
notre “futur” centre culturel, Enfin St-Boniface 
aura, à l’intérieur de ce centre, une salle de théâtre. 
Espérons qu'on prendra toutes les précautions pour 
que cette salle soit convenable et que les architec- 
tes éviteront les gaffes malheureuses qu'on rencon- 
tre dans d’autres centres, 

Comme membre de la tournée du Cercle Molière 
au mois de juillet dernier, j'ai pu, moi aussi, visiter 
et jouer dans près de dix centres culturels du Qué. 
bec. Ces centres étaient esthétiquement réussis et 
semblaient bien servir la population en lui offrant 
des salles de lecture, des salles de rencontres et des 
ateliers de peinture et de sculpture. Je me suis vite 
rendu compte, cependant, d'une chose que j'ai 
grandement à coeur: les plans des salles de théâtre 
n'avaient malheureusement pas été étudiées par 
des gens qui s'y connaissaient, 

Un jour, à temps perdu, avec d'autres membres 
de la troupe, nous avons dressé une liste de nos cri- 
tiques. Il est inutile de les répéter toutes, mais per- 
mettez-moi de vous en donner quelques-unes. Ima- 
ginez-vous une salle de théâtre sans loges pour les 
comédiens ou encore un théâtre où il est impossi- 
ble de se rendre de l'arrière-scène à la salle sans 
avoir à descendre par le plateau, Ce sont des dé- 
tails, direz-vous. Peut-être en sont-ils pour l’hom- 
me de la rue mais c'est précisément ce qui fait 
qu'un théâtre est réussi ou non. 

Un théâtre devrait être construit en collabora- 
tion avec des gens de théâtre, Ce qui peut avoir 
l'air raisonnable sur papier n'aura peut-être ni 
queue ni tête une fois construit; ainsi un centre cul- 
turel québécois avait bien une porte de livraison 
des décors au fond de la scène, mais on ne pouvait 
pas s'y rendre avec le camion! 

Ce ne sont pas les gens avisés qui nous man- 
quent. Au Cercle Molière nous avons M. Mahé qui, 
en plus d’avoir appris son métier pendant ses an- 
nées d'études à Montréal et en France, a aussi ap- 
profondi ses connaissances par son travail ici et en 
tournée, Mme Boutal aurait sûrement des sugges- 
tions à faire concernant cette salle, et son expérien- 
ce au théâtre est une grande source d'idées, Le Ma- 
nitoba Theatre Centre ouvre ses portes au début de 
novembre, Ses administrateurs viennent de passer 
des mois de préparation afin de présenter au publie 
manitobain le meilleur théâtre en Amérique du 
Nord, Ils ne sauraient refuser leur aide. 

Profitons-en pour que notre salle de théâtre 
soit bien pensée, pratique et sans ces accrocs si 
frustrants pendant la mise en scène d'un spectacle. 
On dit que l'argent manque, que plus tard on pour. 
ra changer cela. L'expérience prouve que c'est très 
difficile de changer les choses! 


Claude Dorge. 


Le Canadien” 
- véhicule par excellence 
pour visiter le Canada 


Nous voulons vous traiter aux 
vous on rt A y faire voir 


its plats, 


spectaculaires du 
Eanode. an nos PS Nret-dime. Nous 
vous sachiez ce que c'est que 


ar + 

Nous voulons vous faire voyager 

“Canadien’’, || y en à un en ner ou 
l'est et un vers l'ouest tous les jours. 
Consultez v 


de voyeges ST. ce 
subet + Pesitique. 
Rérervez vos p'aces maintenant, 


Chron rtive 


per Jacques LEMOYNE 
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Les Whips de Winnipeg ne cessent de s'améliorer 
et ils quittent la cave 


Est-ce le changement 
d'air? Toujours est-il que 
les Whips de Winnipeg, de= 
puis qu'ils ont quitté Buffa= 
lo, jouent du baseball qui 
s'améliore de jour en jour, 
Installés provisoirement au 
parc Jarry, à Montréal, les 
Whips ont offert du base» 
ball de qualité et ils ont 
quitté la dernière place au 
classement, au moment ou 
ces lignes sont écrites, Le 
rappel de Fred Whitfield ne 
semble pas avoir nuiau ren» 
dement défensif de l'équipe, 
et le personnel des lanceurs 
donne enfin satisfaction à la 
direction, Ce n’est pas le 
championnat pour cette ane 
née, mais cela veut dire que 
plusieurs des joueurs qui se 
distinguent à l'heure actuel= 
le ont pris de la maturité et 
qu’ils pourraient bien deve= 
nir des joueurs réguliers à 
Montréal d'ici un an ou deux, 
Cela signifie aussi que l’é- 
quipe de saison prochaine 
sera plus forte au départcar 
il n'y aura que quelques 
changements à faire pour 
relancer les Whips sur la 
bonne vole, I y aura bien 
entendu le changement de 
Ligue dont il faudra tenir 
compte mais, au dire des 
connaisseurs, les chances 
des Whips seraient mellleus 
dans l'Association améri= 
caine que dans l’Internatio= 
nale, 


Orautre sujet de réjouis 
sance pour les Whips c'est 
la belle tenue des joueurs 
portant l'uniforme des Expos 
dans les Ligues mineures et 
dans les Ligues d’entrafne- 
ment, Dans la Ligue du nord 
de l'Etat de New-York, les 
Expos possêdent un lanceur 
de 18 ans qui pourrait fort 
bien devenir un gagnant ré 
gulier avec les Whips dès 
la saison prochaine, Il res= 
te à savoir si Balor Moore 


va justifier la confiance 
qu'on avait en lui ou s’il 
lui faudra passer une autre 
saison dans les mineures, 
Joe Sparma sera probables 
ment échangé ou vendu à 
l'automne ou au cours de 
l'hiver mais il est douteux 
qu’il retourne dans les Li 
gues majeures, Joë ne l’a 
plus, du moins régulière. 
ment, et on ne peut se fier 
À lui en relève, Etdire qu’on 

espérait créer toute une ê- 
quipe de lanceurs autour de 
lui, En parlant des Expos 
notons qu’ils se sont affai- 
blis considérablement de 
puis que leur joueur de pre= 
mier but Ron Fairly a été 
blessé, I1s auront de la dif 
ticulté à remporter leurs 70 
mier but Ron Fairly a été 
blessé, Ils auront de la dif= 
ficulté à remporter leurs 70 
victoires en 70, du moins de 
la façon dont les choses se 
passent au moment ou ces 
lignes vous sont transmises, 
Au baseball la situation peut 
se retourner si rapidement 
qu’il faut parler au condi- 
tionnel presque continuelle= 
ment... 


Ca ne va pas! 


Les Blue Bombers con 
naissent un mauvais début de 
saison, etsurtout de mauvai= 
ses fins de partie, A deuxre= 
prises {ls ont pris l'avantage 
au début de la joute pour se 
faire battre ensuite, non sans 
avoir bataillé farouchement 
jusqu'à la fin, Et ce n’est pas 
“Wally  Gabler qui doit’ 
porter le blâme, Il joue bien 
quand il est protégé solide 
ment et quand ses joueurs 
attrapent ses passes, On 
critique la défensive secon= 
daire mais je crois qu’on a 
tort, 1! me semble que la Li= 
gue joue de façon erratique, 
accomplissant des proues= 
ses à certains moments, 
puis se faisant prendre en 


Récollets et Jésuites 
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En 1624, après maintes 
démarches pour obtenir la 
collaboration d'un ordre 
mieux pourvu que le leur 
en personnel et en ressour= 
ces, voilà que les Jésuites 
reparaissent, qui avaient dé= 
buté en Acadie sous Pour 
trincourt, y mêlant un peu 
trop le temporel et le spi 
rituel, avec ce résultat 
qu'ils avaient dû quitter 
Port-Royal vers 1612, 


Les Récollets établis au 
pays ne quittèrent pas pour 
autant leurs missions mais 
ils continuèrent d'y oeuvrer 
dans la mesure de leurs 
moyens, après l’arrivée des 
Jésuites, aidant même c eux: 
ci à se faire accepter, 

Les nouveaux missionnai= 
res débarquêrent à Québec 
en juin 1625, mais person 
ne alors ne voulut les rece= 
voir, parce qu'on avaitmon« 
té contre eux les gens avec 
un pamphlet intitulé L'An« 
ti Coton, 

C'était au point qu'ils se= 
raient retournés en France, 
si les Récollets ne leur a= 
vaient ouvert leur couvent, 
sur la rive gauche de la ri 


vière Sainte-Croix, à une 
demi-lieue de Québec, 

En 1629, David Kirk et 
ses frères obligent Québec 
à capituler, ayant réduit sa 
population à la famine, mais 
après le traité de Saint= 
Germsin-en-Laye, en 1632, 
les jésuites reviennentseuls 
dans la ville de Champlain, 
les Récollets chargés par 
le roi de relancer les mise 
sions d’Acadie, 

Il y a de cela longtemps, 
car la ville de Trois-Ri 
vières n'était pas alors fon 
dée, ni celle de Ville-Ma= 
rie plus tard Montréal, 

Nous savions sans doute 
tout cela, mals assez mal, 
avec des trous de mémuls 
re çà et là, et l'abbé Plan 
te précise et remet les cho= 
ses en ordre, avec une re= 
remarquable clarté, 

Son livre, si peu que nous 
le connaissions encore — 
n'ayant pas eu le temps de 
lire et digérer ses 510 pa= 
ges -est de ceux qui nous' 
fixent le mieux dans l’his= 
toire, en marge de tant d’aus 
tres, ù 


L'Illettré 


défaut sur des jeux simples, 
Contre Montréal, les jou= 
eurs des Bombers ont été 
surpris par une couple de 
longues passes, mais il faut 
dire tout de suite que les at 
trappés des visiteurs te= 
naient bien plus d'un jeu à la 
bonne saint-Anne et d'une 
intervention de Frère André, 
que d’attrapés classiques, 
La chance joue un rôle dans 
le sport eton peut dire qu’el= 
le n’a pas tourné le dos aux 
Alouettes, À preuve cette ins 
terception à deux minutes de 
la fin dans le dernier quart, 
On a dit que Gabler avait 
répété un même jeu, Mais 
quel quart ne fait pas cela, 
surtout si on lui dit, du banc, 
qu'il y a une lacune défen- 
sive dans le côté droit ou 
gauche du champ secondaire! 
Ce sont des choses que les 
spectateurs ne savent pas, 


Les indications en prove= 
nance du banc sont fournies 
souvent par des éclaireurs 
compétents, Mais tous les 
clubs savent que ce procédé 
est utilisé et on pourra 
parfois utiliser une ruse 
comme celle de laisser crois 
re que le côté gauche est dé= 
couvert quand on soupçonne 
que l'adversaire a mordu à 
la ligne ainsi tendue! Et il 
arrive ce qui est arrivé con 
tre les Alouettes: une passe 
parfaite à un adversaire, Je 
ne dis pas que les Alouettes 
ont percé ce secret des Bom= 
bers mais je trouve que la 
manoeuvre a été éxécutée de 
façon si parfaite, soit une 
fausse course vers la droite 
puis un repli à toute vapeur 
à gauche pour saisir le ballon 
en pleine trajectoire, 1à où il 
‘ne devrait pas de toute évi= 
dence’', se trouver un jou= 
eur défensif, 


Mais la saison ne fait 
que débuter; Montréal ne re= 
présente pas la dernière é- 
quipe venue, bien que sa rés 
pataion me paraisse surfaite 
pour l'instant, Ilsetrouvera 
bien une équip? pour les 
attraper À la dernière mtnu= 
te, comme Torontoet Winni= 
peg ont bien failli le faire, 
Pour l'instant, la liste des 
défaites honorables s’allon= 
ge et on commence déjà à 
critiquer Jim Spavital, C'est 
de mauvaise augure, 


De retour 
Les Canadiens de Monts 


réal vont venir à Winnipeg 
disputer une joute hors con= 


cours en septembre, et les 
enthousiastes locaux de mê= 
me que les très nombreux 
partisans du Tricolore pour« 
ront voir si l’instructeur 
Claude Ruel aura opéré des 
changements majeurs au 
sein de son équipe, On en 
doute, bien qu’il soit clair 
et certain qu'il y aura deux 
nouveaux joueurs à la défen= 
sive au début de la saison, 
dont un remplacera l'élégant 
Serge Savard très sérieuse= 
ment blessé au cours de 
l'hiver dernier, À l'avant on 
ignore encore quisera choi= 
si, mais Claude Larose sera 
certainement sur le club, 
Sera=t=il réuni à son copain 
John r'erguson pour former 
une nouvelle ligne du 
“punch’’, on l'ignore, melis, 
chose certaine, si on trouve 
un joueur de centre aussi 
agressif que Larose et Fer= 
guson, le Tricolore aura là 
une ligne ‘‘k,o,'’ très redou= 
table! Ajoutons tout de suis 
te que ce n’est pas le genre 
de Claude Ruel et qu’il est 
peu probable qu'il réunisse 
ces joueurs à moins bien 
entendu qu’il ne songe à re. 
constituer la ligne Backs= 
trom - Ferguson - Larose! 
Ces joueurs ont déjà mar 
qué plus de 60 buts en évo= 
luant ensemble, 


Mais la nouvelle qui nous 
a surpris le plus a été celle 
du retour au jeu de Jean Bé= 
liveau, La direction des Ca= 
nadiens ne paraissait pas 
trop heureuse de la décision 
du Gros Bill mais ce dernier 
sait ce qu’il fait et s’il dé 
clare qu'il est capable de 
jouer, il faudra lui donner us 
ne chance, car si Béliveau 
était cédé à une autre équipe 
on comprend l’émoi que cela 
pourrait créer à Montréal, 
Pourtant, des choses comme 
celle-là on en voit au base= 
ball et même au football et 
ce serait sans doute pour le 
bien du hockey si un garsè 
comme Béliveau portait les 
couleurs d’une des nouvelles 
équipes de la Nationale, ne 
fusse que pour une seule 
saison, Prenons le cas de 
Jacques Plante, Il a bien 
l'intention de tirer son é- 
pingle du jeu avec Toronto 
et il est déjà en grande for= 
me physique, Si Plante tra= 
vaille aussi bien dans la vil 
le Reine qu'à St-Louis cela 
pourrait bien transformer 
les Leafs en club capable de 
participer aux éliminatois 
res, même sans l’aide de 
Vancouver et Buffalo, 
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L'agriculture 
bat la marche. 


OTTAWA = L'agriculture 
est de nouveau en te te de 
l'économie canadienne sous 
le rapport de la production 
par travailleur, L'année 
dernière, l’agriculture mar= 
quait une augmentation de 
8.8% de sa productivité, 
comparativement à celle de 
1968, Cette augmentation est 
bien supérieure à celle de 
tout autre secteur de l'éco- 
uomie canadienne, Sous le 
rapport du produit par per 
sonne, l’augmentation fut de 
U%, alors que les industries 
commerciales productrices 
de biens venaient au second 
rang, avec une augmentation 
de 3,2% seulement par tra= 
vailleur, 


Régime de Sécurité 
Familiale de lo Société 
Franco-Manitobaine 
Anniversaires 


La Société Franco-Mani 
tobaine offre ses voeux de 
bon et heureux anniversaire 
à ses membres du Régime 
de Sécurité Familiale: 


M, Edouard Desorcy, 261, 
rue DesMeurons, du 23 août, 

M, l'abbé Gérard Levess 
que, C,P, 119, Richer, Mae 
nitoba, du 24 août, 

M, Roland Trudeau, 512 = 
1310, rue Archibald, du 24 
août, 

M, Maurice Collette, 532, 
rue St-Jean-Bapiiste, du 26 
août, 

M, Michel Monnin, 317 « 
429, rue Ritchot, du 26 août, 
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carreaux vides, 
Règlements: 


pour $1.50, 
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Explication du jeu 


Voulez-vous développer vos connaissances et votre 
vocabulaire, tout en vous amusant en famille, en groupes, 
en équipes, à deux ou individuellement? Remplissez les 


Le départ du LABYRINTHE est parfois le mot inscrit 
en entier, Pour trouver les autres, vous procédez toujours 
de gauche à droite ou de haut en bas, 

Des lettres sont inscrites pour vous aider à passer 
d'un mot À l'autre, Le premier joueur qui complète un 
mot marque deux (2) points, Toutefois, si le mot n'est pas 
juste, il perd trois (3) points, 


Trois (3) RORO au maximum peuvent être inscrits 
dans le LABYRINTHE, Le ou les mots qui servent à com: 
pléter RORO donnent quatre (4) points, selon le cas. 


Si parfois vous ne pouvez compléter un mot, vous 
consultez le LEXIQUE DU LABYRINTHE RORO, Ce mot 
trouvé ne vous donne qu'un (1) point, 


Ce livre peut être acheté directement de l'auteur 
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Origine des Jeux 
Olympiques 
de l'Antiquité 


La légende attribue À Her 
cule, fils de Zeus, la fonda 
tion des Anciens Jeux Olym= 
piques, Leur origine se perd 
dans les brumas de l'histoi= 
re primitive de la Grèce, 
Les premiers Jeux mention 
nés se déroulèrent en 776 a= 
vant l'ère chrétienne et,dès 
lors, ils furent célébrés tous 
les quatres ans, Ils avaient 
un caractère semi-religieux 
et les vainqueurs y étaient 
couronnés de branches d’o= 
livier coupées dans le bois 
sacré de temple de Zeus£es 
Jeux avaient une telle impors 
tance dans la Grèce antique 
qu'on y mesurait le tempspar 
Olympiades, soit l’interval= 
le de quatre ans séparantles 
Jeux, On possède des docu= 
ments sur près de trois 
cents Olympiades de l'an 
cien cycle, Pendant leur dus 
rée, les guerres étaient sus= 
pendues, les routes res 


taient libres et nul n'aurait 
osé rompre la trêve d'O« 
lymple, Au début, les Jeux 
se bornaient à une seule 
épreuve = une brêve course 
à pied, Plus tard, d’autres 
furent ajoutées et le pro“ 
gramme fut élargi, Toutes 
les épreuves, cependant, se 
déroulaient dans une pério= 
de de cinq jours, Le titre le 
plus convoité était celui de 
vainqueur du pentathlon; il 
comprenait cinq épreuves, 
la course, le saut, le lance 
ment du javelot, le lance= 
ment du disque et la lutte, 
Des concours artistiques, 
littéraires et  oratoires 
étaient aussi organisés et, 
parfois, des pièces de théâ= 
tre étaient jouées dans le 
stade, Les Jeux furent abolis 
en l'an 394 de notre ère, par 
décrets de l'Empereur Thé 
odose le Grand, 


NOTRE DAME SUNDRIES 


M. et Mme Marcel Roch 
Magasin de variétés 


ouvert du lundi au samedi 
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